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rêtres dans le monde

OINTS

• Nombre de

En sommes, à l'heure de la mondialisation, si les bastions tra­
ditionnels de l'église s'effritent, le reste du monde connaît un
renforcement de son influence de plus en plus évident.

Cette image doit COutefois être relativisée. En effet, dans les
anciens pays catholiques la fréquence des prêtres par rap­
port à la population reste encore très importante: plus de 1
pour 2000 habitants en France, deux fois plus en Italie. Par
ailleurs la baisse de la foi n'explique pas tout, et des raisons
purement démographiques sont à prendre à compte la
désertification des campagnes explique également en partie
la chute des effectifs du clergé, beaucoup de villages n'ont
plus assez d'habitants pour entretenir leur curé, et en ville les
besoins en effectifs sont bien moindres. D'autre pan, du
point de vue culturel, la religion catholique garde encore une
imponance essentielle dans nos société, même dans un pays
profondément laïque comme la France la plupart des jours
fériés som d'inspiration religieuse.

! bondissait de 32300 à 83850, il a donc plus
1 que doublé!, J.7 Un'est d'ailleurs pas anecdotique de rappeler que

r:~ les deux premicrs pays catholiques en termes de
pratiquant SOnt Je Brésil (121 millions) et le Mexique

(76 millions); les Philippines, la Pologne, la Colombie ct
l'Argentine figurent aussi parmi les dix premiers. Dans tous
ces pays la foi reste encore viv:lce.

UES CHIFFRES

QUEL-...JIO

Prenons un exemple: un homme est témoin d'un évènement
surnaturel (ou qu'il pense comme Ici) s'il est croyant, il y a
de fortes chances pour qu'il aille prendre conseil auprès du
curé de sa circonscription. Ce dernier, s'il n'a pas d'explica­
tions propres en avertira sa hiérdrchie.. Une information
brûlante peut, en conséquence, circuler très vite.

D'autant plus vite, en fait, qu'un pays compte de pratiquants
ou de prhres.

jadis puissance économique et mili­
taire, l'Eglise Catholique peut encore
se prévaloir d'une influence politique
et morale non négligeable. Outre le fait
que plus du cinquième de l'Humanité est
catholique, elle est la seule grande religion qui
bénéficie d'une structure millénaire aussi hié­
rarchisée et centralisée. Elle constitue à travers
le monde une force profondément unie et peut
se révéler extraordinairement efficace dans des
domaines tels que le renseignement.

Certes, l'Occidenl (Europe de l'Ouest et Amérique du Nord)
connait une crise de la foi sensible caractérisée par une éro­
sion sensible des pratiquants et une grave baisse des ordina­
tions passant même sous le seuil de renouvellement (12,5
séminaristes pour 100 prêtres,4,1 en France).

Europe
Amérique
Afrique
Asie

67100
48400
10300
15800

GLISE CATHOLIQUE ET
E AUTRE RE IGION

A l'heure où les luttes de religions semble légèrement s'atté·
nuer de nouveaux blocs semble se former contre la toute
puissance de la société matérialiste moderne. l'Eglise catho­
lique est donc plus que jamais une force même si ses
alliances évoluent et sa philosophie s'adapte.

Outre la cohésion du bloc catholique, il existe en cette fin de
siècle, des tentatives d'œcuménisme, soit de rapprochement
entre les différentes religions chrétiennes voire monothéistes.

Si la confiance ne bat pas toujours son plein, d'importants
progrès ont été effectués, en particulier depuis Vatican Il
(J 960). En 1965 la réconciliation est signée entre les ortho­
doxes et les catholiques et de nombreuses rencontres ont
lieu ave les représentantS du protestantisme. Si le dégel entre
catholicisme et judaïsme s'effectue progressivement, un dia­
logue de plus en plus accentué s'entame avec les dignitaires
de l'Islam (chiites et sunnites)..

• Les retillions dans le monde (en millions)
Chrétiens· 1800 *dont catholiques //00,
Agnostiques et athés 1200 protestans 400 et ortho--
Musulmans 1000 tloxes 300.
Hindouistes 750
Boudhistes 340
Animistes 240
Autres ISO

Dans le reste du monde (plus de 90% de la population mon­
diale), en revanche, la situation est radicalement différente.
D'une part la chute du communisme a fortement relancée le
christianisme (catholicisme et orthodoxie) dans les pays de
l'Est, d'autre part, dans la plupart des pays du tiers monde, le
dynamisme de la foi est loin de sc démentir.Au contïJire, face
à l'érosion des grandes idéologies politiques (communisme,
capitalisme), la religion apparait de nouveau comme l'instru­
ment du salut, particulièrement dans les pays pauvres.

A titre d'exemple, si le nombre de séminaristes en Europe de
l'Ouest et Amérique du ord a baissé de 27500 à 22500 entre
1975 à 1995 à la même période, dans le reste du monde, il
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QUELQl1ESMOTS~UR

L'ORGANISATIONDE L'ÉGLISE
CATHOLIQUE, APOSTOLIQUE ET ROMAI E

"Jù es }lenT et Stlr cettep'erre Je Mttrais IIlvl1 (qltse "

L'organisation de l'Église a relativement peu
changé depuis son installation. Oh, hien sur, la
Curie Romaine du temps des premiers chré­
liens n'avait presque rien à voir avec celle de
110S jours, mais, globalement, une fois l'église
bien installée, son organisation n'a que peu
varié. Plutôt donc que d'en faire un historique
fastidieux, nous allons essayer de VOltS la pré­
senter telle qu'elle est construite au jour d'tlll­

jourd'hui, en espérant que ceci sera suffisant
pour vous permettre de l'utiliser d'une façon
crédible dans vos parties.

Nous allons partir du haut de la pyramide, du
Souverain Pontife et du Saint Siège, dans leurs
attributions multiples, pour ensuite donner
quelques éléments de l'organisation locale de
l'église en prenant la France pour exemple.
Outre cette présentation de l'Église séculière
nous dirons quelques n'lots sur les ordres
réguliers et apparentés.

Le Saint SÎtgt::, le Vatican c.:st, paT" ses anfibulions, triple
(comme la trinité...). C'est lOut d'abord un étal sollvcr.tin, le
gouvernement de l'Église mondiale cl l'évêché de Rome. Cc
dernier aspect me paidissant assez l'cu intéressant, j'ai déci­
dé de ne pas en parler ici. Son organisation est semblable à
edit: des autres diocèses, que nous verrons plus loin. Il suffit

de dire que le Pape en est l'évêque, qu'il est St:condé par des
auxiliaires pour les tâches eour'.ult<.--s et que tous les curés du
diocèse de Rome sonl des CanJinaux de la Curie, ayant eux
mêmes leurs propres vicain...--s pour gérer le quotidien. Ceci
étant dit, examinons les deux 3Utr<.--S strales.

L'ETAT DE LA CITE DU VATICA

Le Vatican est un état nain, le plus (>Ctit du monde. 0.44 km2
en tout et pour IOuLA (>Cine plus de 4000 m de frontières ...
Hest auss:i petit depuis le tr'dité de utran de 1929 qui a crée
l'Etat de la Cilé du V;lIic:ln, pleinement souverain, pourvu de
son gouvernemenl, de sa police Olormis sur la place St Pierre
qui Csl sous la protection de la police Italienne), de son
armée (100 gardcs suisses. (La Garde Palatine, soit 500
'JOlontaires, et la Garde Noble de 75 membres devant jus·
tifier de pills d'un siècle de noblesse olll été supprimés en

1970 IJutlr des raisons financières)), de sa jl,r)"tîce, de sa
monn;lie, de .'la posle (1er télép/)one alllomatique du
monde en 1886,. timbres triJ.\' 1V!(:berchés.. ,) ctc, L'lmlien en
est la langue officielle (le latin étant celle de l'Église). Sa
l'dit taille oblige de fait une majorité des sq:yices de la Curie
de résider en de!lors du Vatican, à Rome, dans des bâtiments
ayant loutefois le privilège d'extra territorialüé. De même,
plusieurs basiliques ct églises, la résidence d'été du P'd(>C, le
siège de rddio-Vatican et les catac..'Ombcs (sic) jouissent du
même privilège. En fait seuls la Sectûairie d'Élat.les archives
secrètes, la Bibliothèque Vark-aoe,les services économiques
et financiers et quelques comrni.ssions résident au Vatkan.

Le b'Ouvcmem<:nt de l'Etat de la atlé du Vatican est assuré par
Je P"dpe. Depuis 1929 le gouvernement civil du vatican est dif·
fércnt de celui de l'Église Univnse1.le. (dans la ~"Ujtc de: :
Il Rendez ft César ce qu; est à César et à Dieu ce qui est à
Diell JI).Aupamvant le Pape sc cont~ntaitde..gérer un patrimoi­
ne ct n'était pas un chef d'~tat au vr.u sens du terme. En 1984
le Cardinal Sccrét4lirc d'fut a reçu un mandat spéci;ù pour
repréSt:ntcr le Pape dans le gouvernement civU. C.t: qui place cc:
personnage dans le rôle d'une sorte de premier ministre d'un
souverain absolu, qui peut le changer quand il SOuh'lite,
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Son offiCl~, la Secrél:liril: d'État est le rouage essentiel du
Vatican. Ccst, pour allc.:r vitl:, le gouvernemem de l'Etat, il
administn.: la quasi totalité de.:: rEtat, les finances mises il part.

Il est partagé en deux sections:

- La Scction pour ks Affairc.::s Générales:

Dirigée par un Archevêque, elle gère le quotidien de la vie du
pape. Elle mélange ses :mributions au njveau du gouverne­
lllt:11l dc.:: l'Etat et de l'Église. En fait die s'occupe (le.: tout cc
qui n'entre pas dans la compétclKl: tics autres dk:lstt:res.
Garde Il' sceau tic.: plomb et l'anneau du Pi:cheur du Pape,
s'occupe dc la rl':daction de tous les actes officiels du
Souverain Pontife, coordonnc les travaux de la Curie ct des
Congrégations. Elle traite aussi tout ce qui concerne les
représentants des États auprès du Saint-Siège (hors diploma­
tie), les statistiques, ete.

- La sl:ction pour Ic.:s Relations avec \cs États:

Dirigée év,a\cme11l par un Archevêque clic a pour mission
propn.: tic suivre les questions qui doivent être traités avec
les gouvernemc.::nts civils. Relève11l de sa compétence les rela­
tions diplomatiques du Saint-Siège,)' compris l'établissement
tic Concord'Ils et d'autres traitt:s internationaux, la représen­
t:ltion du Saint-Siège auprès des conférences et des orga­
nismes internationaux el, dans des circonstances particu­
lières, sur mandat du Souverain Pontife, la préparation de
nominations dans les Églises particulières, ainsi que la consti­
tution dl' ces dernières ou leur modifiGltion, tes nominations
des Évêques dans les pays qui ont conclu avec le Vatican des
accords ou des traités de droit international.

En sus (h: la Secrétairie d'État, le pouvoir exécutif est assuré
par une commission de 24 membres dirigée par un délégué
spécial, qui gère les finances de la Cité et s'occupe de la ges­
tion du personnel, dt.'"s services sanitaires, de la poste, de J'en­
tretient des biüiments ct des musées, de la radio ete.

Le législatif est assuré, au nom du Pape, par la Commission
Pontificale pOlir l'Etat de la Cite: du Vatican, prt:sidéc par le
Secrétaire d'État.

Il existe aussi un pouvoir judiciaire, distinct des tribunaux de
la curie Romaine, comprenant lin tribunal, une cour d'appel
et une de Olssatioll.

LE GOUVERNEMENT DE L'ÉGLISE UNIVERSELLE

Le Pape est le reprtscntant de Dieu sur Terre. Il descend de
Saint Pierre auquel Jésus a confié sa lourde mission. Depuis
le concile de Vatican 1 (1870) il est infaillible en matière de
Dogme, mais non pour les autres matières,à moins qu'il ne le
prédse expressément,

Il est élu par un conclave de tous les cardinaux: de moins de
80 ans. les Cardinaux som enfermés à huis clos jusqu'au
résultat. Il )' a deux scrutins par jour, secrets et les bulJctins
de vote SOnt ensuite brûlés. lorsque la majorité des 2/3 plus
une voix n'a pas été atteinte, on rajoutait autrefois de la
mousse qui devait rendre la fumée noire, mais depuis 1978

pour paUier au fuit que bien souvent la fumée sortait grise
dans les deux cas, on rajoute un..produit fumigène, blanc ou
noir... Depuis 995 les Papes am pris J'usage de changer de
nom une fois élus.

Dans son administration de l'Église au quotidien, le Papc est
assisté du secrétaire d'État, bien entendu, mais aussi d'une
foule de Conseils, de Synodes, de Collèges ct de
Congrégations (= ministère), (voir graphique). Parmi eux
citons cdle qui fait le plus fantasmer:

la Congrégation pour la doctrine de la Foi, ancienne­
ment <0: Sacrée Congrégation de l'Lnquisition Romaine ct uni­
vcrselle _, fondée le 21 juiUet 1542 pour défendre l'Église
contre les hérésies. On connaît sa sombre histoire. Mais
depuis 1908 où elle a changé de nom, clle nc s'attache plus à
brüler ou convertir les hérétiques ct autres hérésiarques, mais
;1 " pmmoulJoir el de pmtéger tn doctrine et les mœurs
conformes il la foi da ilS tout le monde catbo/ique : tout ce
qui, de quelque mallière, concerne ce domaine relève donc
de sa compétellee "'. (art. 48 de la Constitution Apostolique du
7/12/1 %7. Elle comprend 20 membres, dirigés par le Cardinal
Ratzinger. Divisée en trois sections (doctrinale, disciplinaire et
matrimoniale) elle tranche tous les litiges doctrinaux, organi­
se des symposiums ou rencontres sdel1titiques ct promeut les
initiatives en faveur de ftl propagation de la saille doctrine
et de la défen.,·e de ces points de la Traditioll Chrétienne et
du magistère qui SOllt mi~· ell péril par des doctrines neuves
et inacceJJtables. Mais, en fait, clic travaille essentiellement ;1 la
rédaction du catéchisme de rÉglise catholique.

Parmi les autres services, on peut remarqucr :

la congrégation pour les causes des saints: juge les béa­
tifications et les canonisations. Notons qu'un procès en cano­
nisation cOlite très cher, ce qui explique que les états riches
en ont plus que les autres. Pour devenir saint, il faut, bien que
la doctrine se soit quelque peu assouplie, au moins un
miracle duranl la vie du candidat et un autre après sa mort.

La PêlÙtencerie Apostolique: Tribunal qui accorde les
absolutions, dispenses, commutations, grâces ct les indul­
gences, qui sont désormais délivrées à titre grJtuit.

Tribunal Suprême de la Signature Apostolique: Cour de
Cassation pour les affaires ecclésiastiques. Conseil d'État
pour les affaires administratives. Conseil supérieur de 1;1

Magistrature et Chancellerie,.,

Tribunal de la Rote Romaùle : juge en première instance
les causes réservées au Pape par le Code de droit canonique,
comme celles qui concernent les chef d'État ct leurs famUles,
pour éviter toutes pressions sur les évêques, ainsi que tous
les prélats de l'Église et plus générJlemcnt tous les religieux
qui n'ont que le Pape pour supérieur hiér.uchique.



La Chambre Apostolique: chargée de préserver les droits
et les biens des souverains pontifes après leur mort. Celte
chambre est dirigée par le Cardinal Camerlingue de la Sainte
Église, qui assure l'intérim et déclare officielJement la mort
du Pape. II est nommé à vie.

L'Aumônerie Apostolique; dépend directement du Pape,
et coordonne les actions du Pape envers les pauvres.

'ORGANISATION
DES ORDRES RELIGIEUX
T DES ÉGLISES NATIONALES

Contrairement à ce que l'on pourrait penser, le clergé régu­
lier est nettement moins en crise que le séculier et le
nombre de vocations reste encore important. Nous aUons en
dire quelques mots avant d'étudier le cas de l'Église de
France, donnant par sa représentation une idée de l'organi­
sation des autres Églises nationales.

LES ORDRES RELIGIEUX.

Les communautés de vie monastique sont organisées,
comme le reste de l'Église, sous une forme pyramidale. A la
tête on trouve un Général, appelé parfois Maître de l'Ordre,
Préposé Généml ou encore Vicaire GénérJ.l, qui, accompagné
d'une congrégation ou d'un chapitre généml, dirige l'ordre
au niveau international. Il est mrement élu à vie, mais le plus
souvent pour une durée de 9 ans. Selon les cas, il dépend du
Saint Siège ou du ?-J.pe directement.

Les différentes maisons d'un onlre sont dirigées par un Père
Abbé, élu, souvent à vie, qui a pour charge d'orga.niser le cou­
vent ou le monastère d'un point de vue spi.ritue1 et matériel.
Il est secondé par le chapilfe, assemblée de tous les prêtres
où sont prises les décisions les plus importantes, et où l'on
juge les manquements à la règle.

Les ordres sont très nombreux, avec une gmnde variété de
règles, mais désormais à peu près tous les religieux dépen­
dent pour le judiciaire en droit canonique des tribunaux de
l'Évêque (le contre exemple flagrant est la Compagnie de
jésus qui ne dépend que du Pape, et pour lequel elle fait
un vœu d'obéisscmce spéciaf). Ils sont toutefois financière­
ment indépendants.

Les nominations au titre de Cardinal ou la décision d'accor·.
der à un prêtre le sacrement épiscopal sont prises à Rome,
mais ce sont les évêques qui décident d'ordonner un pçêtre
ou de sacrer un diacre.

UN EXEMPLE DE CLERGE NATIONAL;
LE FRANÇNS.

Le supérieur théorique en France est l'Archevêque de Lyon,
Primat des Gaules. Mais hormis en matière juridique, il n'a
plus, depuis l'abolition du Concordat signé entre la FrJ.nce et
le Saint Siège, qu'un pouvoir hiérarchique symbolique.

Le pouvoir réel est détenu par la Conférence des Évêques de
France, bien qu'on ne puisse douter de l'influence de per­
sonnalités aussi marquantes que celle du Cardinal
Archevêque de Paris.
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Ici encore nous n'allons pas rentrer dans les détails lourds,
mais essayer de donner les informations basiques.

Il y a près de 40000 religieux réguliers et pas loin de 6500
moniales en France vivants soit dans des monastères,
(moines et moniales), soit dans des couvents (religieux non
moilles), soit encore dans le Monde, c'est à dire dans la cité,
dans le vrai monde, comparé à l'autre, celui du royaume de
Dieu. Les ordres les plus connus comptent naturellement le
plus de membre, les Jésuites, Franciscains, Salésiens et
Capucins attirent le plus de vocations.

Ce qui distingue et, en quelque sorte, hiérarchise les clercs,
c'est leur qualité de prêtre. La majorité le sont, et on les
appelle « pères Jo, mais la quasi totalité est passée (hormis
ceu..,"( qui sont entrés dans lm ordre après avoir reçu t'or­
dination) par le statut de « frère Jo. Certains ont décidé de res­
ter à ce niveau, estimant qu'il n'étai( nullement nécessaire de
recevoir le sacrement de prêtrise pour accomplir leur
devoir. Celui-ci a été parfaitement résumé au moyen âge, par
l'adage 1<': Ora et /abora "', prier et travailler. Selon les ordres,
la vie du clerc se partage de façon inégale entre ces deux
activités. Mine de rien,ce sont les ordres où l'on prie le plus,
de type contemplatif, qui ont la réputation d'être les plus
durs. Le tmvail consiste soit en tmvail manuel, soit intellec­
tuel, selon les besoins financiers de la communauté et la
volonté du rédacteur de la règle. Vers le 13ème et le 14ème
siècle, est aussi apparu un fort mouvement d'ordres men­
diants, qui restent encore aujourd'hui les plus .. populaires Jo,

car si tous ont fait vœu de pauvreté, tous n'ont pas choisi la
même façon de le vivre.

Lorsque l'on s'engage dans les ordres, on passe par une
phase de noviciat,qui dure en génér.ll 12 mois dans une mai­
son spéciale, coupée du monde. Ceci pour se convaincre et
aussi convaincre les supérieurs de l'ordre de sa foi. Ensuite
on prononce les vœux tempomires de pauvreté, chasteté et
obéissance pour une durée d'au moins tTois ans,et pour neuf
ans au m:tximum. C'est une période probatoire qui permet
au candidat, désormais profès, de vérifier encore une fois l'in­
tensité de sa vocation et, éventuellement, pour se réorienter
vers un ordre suivant une autre règle.A cette étape on n'est
plus coupé de tout, mais complètement intégré à la commu­
nauté. Finalement on prononce les vœux perpétuels ou
solennels sur lesquels on ne reviendra pas ..
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LEXIQUE
DE

TERMES ECCLESIASTIQUES
ABBÉ: rdigkux supc:rkur d'une abbaye ou lfun monastère.
Féminin Abbesse. LJlilisé aussi comme titre de courtoisie

pour Curé.

DIOCÈSE terriloire.: ecclésiastique pl:lCé sous la direclion
spiritudh: d'un évêqlll: ou d'un archevêque. De nos jours
l't:vêque est obligé d'y résidt:r.

ARCHEVÊQUE :I1lCÎennemenL Évêque responsable d'une
province ecclésiastique, le titre aujourd'hui est honorifique
cl il t'Si atlribué à certains évêques par le papc.

ÉGLISE: avec une m:IÎusclile : toul h: pc.'uplt: de Die.::u, avec
une minlls<.::ull',le bâtiml'nt.

CAMERLlNCl1E : Cardinal désigné par Il: Pape qui administre
le Sainl Siège pendant lïnterrègne.

CARDINAL: dignitaire le plus élevé de l'Églbe après le papc.
Les Cardinaux sont nommés paf Il.: Papc et affectés de façon
symbolique à un diocèse périphérique (cardinal évêque) ou
à une ancienne paroisse (cardinal prêtre) ou a une di:tconie
(cardinal diacre) de la villc de Roml.:. Les cardinaux de moins
de 80 ,ms sonl électeurs du Papc au sCÎ.n du conclave,

ÉVÊQUE : dans les diffl:renles Églises Chrétit:nnes It:s
évêques sont considérés comme.:: 1cs successeurs des 12
apôtres. Un évêque est choisi parmi les prêtres ct il doit recc­
voir une ordination épiscopale, imposition des mains par lin
autre évêque, avam <..le prendre son poste. Il est Il: Curé de sa
cathédrale.

INTRONISER: placer officiellement et solenncllemem sur lin
trône, un siège épiscopal ou la chaire pontificale.

LEGAT: Cardinal <..le l'Église chargé d'une mission par le

Pape, de nature diplomatico-rdigieusl' le plus souvenl.

CURE: se dit d'une paroisse.

DlACONIE : lieux Ol! s'exerçaiem l'assistance el l'aide aux
plus défavorisés, dans l'Église, Génémlement ces lit:ux étaient
accolés aux monastères el GlIhédrnles,

CURJE : ensemble des organes d'admillistr:.llion cl de gou­
vernement du Sainl Siège.

CURÉ: responsable d'une paroisse.

CLERGÉ SÉCULIER ensemble des prêtres el diacres qui
vivenl en dehors des monastères ct qui sont pas mttacht:s :1
un ordre religieux. On les appelle aussi le clergé Diocésains.

CLERGÉ RÉGUUER : ensemble des prêtres, moines, frères qui
apparti<:nnc..:nt :1 un ortlrc religieux. Ils sont soumis à la règle
de leur ordre.

CHANOINE: tlignilaire de l'Église siégeant au chapiLre tI'une
calhétlrale ou tI'une collégiale. Il existe des chanoines régu­
lins (prémomrés par exemple) ou des chanoines séculiers
(curés diocésains).

COAD./URATEUR : est dit d'un évêque qui assiSlc un évêque
rési<.h:ntid, c'esl l'adjoint du chef d'un diocèse,

CLERC: personne qui quitte l'état I:ùc pour se consacrer:llI
service de l'Église en entrdnt dans une carrière rdigieuse.

DIACRE: premier échelon dans la hiérarchie cléricale. li ne
correspond pas à un lilre ou une fonclion précise, mais le
diacre rq:oit une mission à dfectuer, de façon classique
auprès de l'évêque (charité, liturgie ou administration), Un
diacre s'il n'entend pas se faire ordonner prêlre peut être
marié.
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:\lAÎTRE (jE~ERJ\L : supérieur It:: plus élevé d'un ordre rdi­
..deux. <lui pt:lll parfois dépcncJre directcment de Rome, ct
non cJe la hiéïdrchie locale:.

.\lETROI'OUTAJN : Én~que mb à 1:1 tête d'une pro\'ince reli­
gieuse qw: l'on a appelé plus t:lnl.en Occident,rarchcvêque,
Titre en<:ore lIlilisé chez les orthodoxes cl. de façon ~pOïd­

<.liqut:. p:lr les Églises c:llholiques d'Europe Centï.lle.

MOINE: personnt: qui choisil dc St' retirer du momie pour se
l'onsacrer l'ntièrement à Dieu. Au départ le mOl s'appliquc
seult:mt:nt aux solitaires, mais maintenant le mol dési~nc les
crmih:S ct ceux qui vivelll en collcctivité dans un monaslèrc
ou une abbayc,

NONCE APOSTOLIQUE Prélat chargé par le 1:)..Ipe de It,
représt:ntt:r ;llIprès dt:s gouvernements étï.lngers. mais qui
n'a pas comme mission de diri~er le clergé du pays dans
lequel il 'lCcomplit sa tâche. Premicr dans l'ordre de pré­
séano: lors des réunions des corp:'l diplomatiques à peu près
panolll dans le monde,

OROINAll0N : acte et càémonit: par lesquels un chrétien
reçoit d'un é\'êque k S:lCfCment de l'ordre, Ce S<lCrement
comporte trois niveaux: diaconat, prêtrise et épiscopat.

ORDRE RELIGIEUX: ensemble dt:s rt:l.igit:ux ayant prononcé
des vœux solt::nncls ct suivant la même règle. Exemple
Dominicains, "j'rappistcs ou Templiers.,

PAPE: chef supri:me de l'Église, On dit ;lussi Souverain pon­
tife ou ViGlirc du Christ. La tr.tdition catholique aime :1 dire
que la ch:lÎnc t:st ininterrompue dcpuis Saint Pierre, Le Pape
est aussi l'évêque de Rome, élu par les cardinaux réunis en
conclave. à huis clos. La tra<.lition \'cut qu'un pape ne démis­
sionne pas. Il est le premier des ministres de Dicu sur tcrre,
el l'on atxlique pas d'une telle fonction.

PAROISSE :plus petite circonscription territoriale de l'Église,
emouï.ull une église,

PATR.W{CHE : dans l'Église C:Hholique c'est un titre honori­
fique donné à des sièges d'évc:chés importants camille p:lr
exemple Venise.

BIBLIOGRAPHIE
Les ouvrages suivants sont accessibles dans presque
toutes les bibliothèques :

L'HISTOIRE DE L'ÉGUSE PAR EllE-MEME
Textes historiques compilés par Jacques LOEW et Michel
MESIlN
Fa)<lrd /978
Compilation de textes d'auteurs plus ou moins célèbres,
mais ayant tous panicipé directement à l'histoire de l'égli­
se, ou au moins ayant été témoÎns de ces faits, Couvre
toute l'histoire des premiers âges jusqu'à Vatican Il,

DICTIONNAIRE mSTORlQUE DE lA PAPAUTE
Ph. LEYTllAIN

Fayard 1994
Un dictionnaire grouiJJant d'informations fort pertinentes,

PRÉLAT haut dignitain: ecclésiastique (cardinal, é\'l:que
etc.) ayant reçu la prélature à titn: personnel. C'est lInt: db­
tinction honorifiqut:.

PRELAT DOMESTQIUE : Clerc de la maison du pape,

PRIMICIER : premier des notaires à 1:1 Chancellerie pontifiC:l­
le. Un des personnagt:s clefs pendant les interrègnes.

SACRE-COLLEGE :collège ou assemblée des cardinaux de l'É­
glise qui forme le ~n:tt de l'Église ct conscilh.: h,: Pape.

SAINT SIEGE: nom officiel de l'Etat Sou\'cr:lin du V;llican. Se dil
aussi de l'ensemble des organismes qui ~oll\'nncnt l'Église,

SCRIPTOIUUM : Collège dt:s scripteurs, oftkit'rs Je la
Chancellerie pontificale qui écrivent ks bulles t:t Icttrt:s du
Pape,

SECRETAIRE APOSTOLIQUE: Prélats charg~s de seconder k
P'dpe et le Secrét:lÏre d'État dans les affaires diplomatiqut:s,

SECREl"A..lRE D'ETAT: personnage clé de l'Église.mjnistrc des
Affaires Étï.lngères du Saint Siège voire même Pn:mier
Ministre.

VlCAJRE : adjoint du Curé, le secondant dans la geslioll dt: la
paroisse.

VICAIRE APOSTOLIQUE: Prélat char~é de I"adminislr.llion
d'une région qui n'est pas encore convcrtie el lr.lIlsforml:t:
en diocèse. Désormais r.lre.

mSTOIRE DE lA PAPAUTE
Sous la direction de Yves-Marie HILAIRE
Tallandier colLAprocbes
Bon ouvrage couvrant le côté pratique du fonctionnement
de Rome et mettant l'accent sur la politique internationa­
le du Saint Siège, Comprend une exceIJeme bibljographie
période par période,

DEUX MDJ.E ANS DE CHRIS11ANISME
Soc, d'bistoire chrétienne 1976 (JO volumes)
Le top, hélas plus difficilement accessible,

L'APOCALYPSE (commentaires)
Jean-Pierre PREVOST
Bayard Édftions/Centurion 1995
Commentaire sérieux du texte de Saint Jean, évitant un
grand nombre de pièges dans lesquels tombent systémati­
quement un grand nombre de commentateurs. Très bien,
mais pas forcément pour Nephilim,
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Dieu provoqua le déluge, Les flots salvateurs engloutirent
l'humanité ingrate, Mais les Nephilim, purs esprits, ne pou­
vaient être détruits matériellement, et de toute façon Dieu ne
le souhaitait pas. Leur puissance était néanmoins considéra·
blement atténuée et ils étaient éparpillés sur la surface de la
terre tels des naufragés. Désormais Dieu contrôlait sévère­
ment leur influence sur les humains, 11 leur rappelail ainsi
leur mission première qui est d'accompagner la destinée des
hommes et non pas de les contrôler,

Tout.efois, comme les hommes, tous les Nephilim ne suivent
pas les préceptes du seigneur et beaucoup sont tentés par le
doute et la Mal; le rôle de l'Eglise est de les guider aussi dans
la voie du Salut.

la quasi totalité des Nephilim n'a pourtant pas choisi cette
vok. l';lmertume de leur condition passée rendait leur colè·
re farouche vis-à-vis des humains. Ils préférèrent la domina·
tian et se firent aduler par les hommes comme des demi­
dieux et des êtres supérieurs.

Dans l'iJiusion de leur grandeur, les humains se détournaient
du Créateur et vivaient dans la vanité et l'égoïsme à l'image
des Nephilirn à qui ils obéissaient. Une nouvelle chult:: s'an­
nonçait, dans laquelle les Nephilim avaient une gr.tnde res­
ponsabilité.

En même temps que les deux premiers humains, la plupart
des ephiUm auraient été chassés du paradis. Leur corps, tou·
tefois, appartenait au Paradis, il y est donc resté rattaché et
c'est leur essence spirituelle qui, seule, s'est répandue sur la
Terre.

Les Nephilim, poUf l'Eglise, ne sont défmitivemcnt pas des
anges. Leur origine est il rattacher au Paradis Originel décrit
dans l'Ancien Testament. Les Nephilim seraient "essence spi­
rituelle des êtres qui peuplaient le paradis au côté d'Adam et
d'Eve, les animaux en quelque sorte.

'ORIGINE DES NEPHI lM

L'existence des Nephilim n'est plus un secret
pour l'Eglise. En quelques centaines d'années
elle a pu s'en faire une idée bien avancée. Ses
théologiens, plutôt que de nier les déchus ont
plutôt cherché à les intégrer de manière cré­
dible dans lell1's préceptes.

De prime abord, trouver une explication pour
les Nephilim ne devait pas être bien diffiCile
pour les gens d'Eglise dans la mesure où ils
bénéficiaient des écrits de la Bible. Pour autant
l'explication selon laquelle les Nephi/im
seraient des géants issus d'un accouplement
entre des anges et des In,maines ne leur sem­
blait pas bien crédible ni très fondée .. elle était
trop proche des cultes païens qu'ils combat­
taient faroUChement. Cela ne devait certaine­
ment pas être pris au premier degré. Ainsi par
• ange» fallait-il plutôt comprendre. essence
céleste» quant à • l'accouplement» il n'était
certainement pas physique mais spirituel.

Deux questions essentielles se posaient donc:
quelle était la nature de ces êtres célestes'> et
quelle était la nature de leurs rapports avec les
humains? Voici point de vue de l'Eglise...
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En renvoyant les Ncphilim du Paradis. Dieu voulaient leur
signifier que leur existence était liée à celle des humains. Us
avaient, avec leur passivité, voire pour certains, avec leur
complicité, été responsables de la chute. En veillant à la
Rédemption de l'Humanité naiss;mtc ils retrouveraient le
P'dradis et pourrdient se fondre dans la Glorieuse lumière du
Seigneur.



~NATURE DES NEPHI lM

Au paradis, les Nephilim avaient une existence physique bien

établie. Après la Chute ils som devenus des entités immaté­
rieIJcs ct invisibles pour le commun des mortels. Pour agir
sur le monde matériel ils devaient, ct doivent toujours, se
jumeler avec un corps humllÎn vivant.

Cc jumelage posait problème. Comment s'établissait·il exac­
tement ? Devait-il être combattu? Devait-il être maîtrisé?
Quel message Dieu voulait-il exprimer pour avoir imposé
celle union étrange?

Une notion a princip:llement servi pour construire le r.lÎson­

ncment des théoriciens de l'Eglise, celle de J'âme.

L'ÂME
Principe de vie, de mouvement et de pensée de {,bamme.

Olaque être humain est constitué d'un corps el d'une âme.

Le premier regroupe tous ses composants physiques et maté­
riels tandis que le second, par définition insabbsable, déter­
mine tout ce qui immatériel chez l'homme. Le corps et l'âme
ne sont pas indlssodables.Quand le premier meurt,l'àme est
libérée de 52 prison corporelle et s'en va rejoindre le P".lradis
OU l'Enfer, selon le schéma bien connu.

Un phénomène lié à l'âme est reconnu par l'Eglise, bien
qu'eUe n'en fasse p grande publicité: dans des cas assez
rares il peut arriver que l'âme œste sur la terre après la mort
du corps, Les raisons peuvent être diverses: volonté d'ache­
ver une œuvn:, vengeance, amour, etc. l'âme devient comme
un électron libre qui erre jusqu'à s'accomplir entièrement et
,rejoindre l'Au-Delà. Quand eUe le d ire elle peut influencer
les \'ivants, parfois sans 9u'; s'en .rendent compte, en leur
inspirant des idées ou des pensées. Cela peut par exemple
expliquer certains coups de génies. Dans des cas beaucoup
plus rares les âmes libres p,eUVCJ1t même posséder un être
vivant qui perd tout ou un partie de sa personnalité,
Certains exotdstes expr~rl1enlque bon nombre de posses­
sions ne SOOs,p3S l'œuvre du démon mais d'âmes de défunts
mal intentionnés.

Quel rapport établir entre ccne possession et la domination
des Nephilim sur les ho~mes ? Ccne question a déterminé
les réponses sur le mode..d'aclion des Nephilîm.

~ THÉORIES DE L'ÉGLISE

Les Nepbilim n'ont pas d'âme puisqu'ils sont
d'essence céleste et n'ont pas d'existence pby­
sique propre. Ils ne sont certainement pas non
plus eux-mêmes des âmes. Il n'y avait donc, a
priori, pas de raison spécifique pour lier les
Nepbilim aux âmes récalcitrantes. C'est pourtant
le fondement des deux tbéories majeures Sllr la
possession des Nepbilim qui ont été émises par
des tbéologiens de l'Eglise catbolique.

LA THÉORIE JUSTINIENNE
La théorie Juslinknne est la plus simple mais aussi la plus
hostile aux Nephilim. Elle est actuellement tombée en t1c:sué­
tude du moins d:ms sa forme primairc. En effet, clic s'est vue
déclinée cn certain nombre de versions plus nuancées bien
que sans gmnde originalité. Se basant sur une opposition
r'Jdicale entre les âmes humaines l't ks Nephilim, elle s'arli­
culait en deux points:

. LA RESPONSAllI LITÉ DANS LA POSSESSION

Les Nephilim peuvent choisir librement leur corps d'incar­
nation.Tous les Nephilim ne sont cependant P:IS t':gaux sur ce
point. Si la majorité ne peut se baser que sur le physique tic
l'humain et sur l'observation de son comportcment,d'autres,
plus puissants, peuvent lire d:lns son fi me et déchiffrer les
signes invisibles qui déterminent son ambition, ses <Iualités
morJles ct son degré de piété.

. DESTRUCfION DE L'ÂME

En s'incarnant, le Nephilim décmit irrémédiablement l'âm('
de l'humain ct prend sa place_ Selon la force du Nephilim un
nombre plus ou moins important des connaissances et des
secrets que détenait l'humain lui sont révélés.

Au départ du ephilim le corps meurt dans tes minutes qui
sui\'ent. Rien ne laisse en ce cas présupposer que le corps a
été occupé par un ephilim. Ceux qui pr-.ttiqucr'Jient l'acte
sacrilège de communiquer avec le mort n'obtiendraient bien
entendu aucun résultat puisque son âme n'existe plus.

SCIon les Justiniens.le seul salut des Ncphilim était de s'incar­
ner, puisqu'ils en aV-dient rentière liberté. dans des hum:lins
hérétiques ou récaJcilrJ.nts. En gros des personnes qui ne méri­
tajent pas le Paradis mais sans justifier de suffisamment de
pêchers graves pour être prioritaires aux enfers. En somme, les
Nephilim se dev-d..Îent de se substituer à la justice divine pour
régler les oc cas litigieux It. S'ils se comportaient différemment,
les Nephilim devaient être farouchement combattus,

Dans les versions plus modernes de la théorie Justinienne, la
mort de l'âme est contestée. Deux idées s'oppOSCnt : lors dl'
l'incarnation l'âme de l'humai.n est immédiatcmellt éjeclét.;
cie son corps comme s'il était décédé et rejoint l'Enfer, le
P:lr:ldis ou devient une âme libre. L':luLre théorie est que
l'âme de l'humain est mise en veilleuse dans le corps l:illt
qu'il est contrôlé par le Nephilim. Au départ tlu Nephilim
l'fiOle retrouve sa place, toutefois le corps survit très rare­
menl :1 un leI choc.
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LA THÉORIE AUGUSTINIENNE
La théorie augustinienne est celle qui est la plus couramment
admise acludJcmcnL Elle se base sur L1ne inlerdépend:lIlce des
{unes humaines Cl des Nephilim et s"anicule en trois poims.

• JUMELAGE AVEC UNE ÂME LIBRE

Le postlll:u de départ est qu"un humain ne peut être possé­
dé que par une {lIllt'. En conséquence un Ncphilim qui sou­
haite s'incarner dans un corps vivant ne peut pas le faife par

ses propres moyens m:lis doit utiliser ulle tête cie ponl.

Son seul moyen est tic sc r.tttacher à une âme libre. Celle-ci,
sans la protection d'ull corps, est "ull1l:rable. Le Nephilîm Cl
l'âme sc mêlent en une seule entité dirigée paf le NephiHm.

Cette opération étant indispensable il la survie du Nephilim
e1k est, la plupart du temps, effectuée de manière instinctive
et inconsciente. Le Nephilim ne P;lS s'en rend pas toujours
compte alors quc son comportement peut en être modifié.
L'âme, en effet, exerce sur le Nephilim une imperceptible
influence qui peut faire tendre ses choix et inren'ient dans
ses décisions el ses orielllations.

· POSSESSION SEMI VOLONTAIRE

Le Nephilim n'a pas une complète liberté dans la possession
d'un humain. En théorie le choix de l'humain incarné
dépend du caractère du Nephilim et des affinités de l'àme
avec laquelle il est jumelé. En pratique iJ faut relativiser
l'étendu de son choix, D'une part tous les humains ne se lais­
sent pas également posséder. Générdlement ccux qui sont
des croyallls fervents peuvent efficacemenr résister à la pos­
session. D'autre part un Nephilim, à chaque incarn.ltion,
devient de plus en plus dépendant de cet état et peut de
moins en moins rester en liberté pendant une longue pério­
de, Ainsi son choix se rétrécit-il aux humains les plus
proches, et il ne peut pas se permettre de les observer long­
temps pour se faire une meilleure idée de leur personnalité.

· EMPRISONNEMENT DE LA NOUVELLE ÂME

A la mort de J'humain, la Nephilim s'échappe du corps en
emportant avec lui J'âme du défunt. Elle s'ajoute aux autres
âmes auxquelles il était lié. Ainsi plus un Nephilim effectue
d'incarnations et plus le nomhre des âmes qui lui sont liées
augmente.

Si pour une raison ou pour une autre le Nephilim quitte le
corps humain avant qu'il ne décède, l'âme reste à sa place et
perd tout souvenir de ce qui a bien pu lui arriver.

Pour qu'une âme puisse être libérée, le Nephilim doit, d'une
part, avoir conscience de sa présence, et d'autre part faire en
SOrte de compléter sa vie terrestre en réalisant ses aspira­
tions et en s'occupant de ses proches.

Rares som ~viclememnt les NephiLim qui peuvent seuls
accomplir celte œuvre colossale. Le rôle de l'Eglise est donc
dt les aider à de r~ussir celte épreuve. Les augustiniens ont
dOllc toujours considèré les Nephilim comme des alHés
potentiels particulièrement utiles car leur nature, si elle peut
être préjudiciable aux humains, n'cn est pas moins dictée
ainsi par le Seigneur. Toute lutte contre les Nephilim en tant
que tel serait donc stérile et viendrait à l'encontre des inté­
rêts de la chrétienté. Au contmire humains et Neph.i1im
croyants doivent lutter ensemble contre les p.lÏens des deux
bords et faire reculer les ombres menaçantes des ennemis de
l'Eglise.

COMMENT L'ÉGlISE
• ';>INTERPRETE-ELLE ....

LES CHAMPS MAGIQUES

Entre le monde terrestre ct les territoires célestes il y a des
ondes divines qui ne peuvent être perçues que par les
hommes lie grJ.ntlc pii:ti: et très proches de Dieu. Selon 1l"s
terminologies eUes sont aussi appelées .. soufne de Dieu. ou
.. lumières divines _.

Les Nc.::philim de par leur essence célestes se mCll\'l:nt dans
ces ondes. Les âmes libres crrent aussi dans celte dimension,
eUes n'en ont toutefois pas toujours conscience. Les ondes
célestes sont le produit <.les éléments terrestre et des éléments
célestes auxquels Dieu aurait donné vie, Lïmérêt pratique des
.. lumières divines - n'a jamais été bien clair pOUf l'Eglise, du
coup, à part une poignl:e d'érudits, personne n'y ;1 accordé un
intérêt très poussé. Toutefois il apparaît clair :1 tous que par
leur nature divine,lcs champs magiques doivent être permr·
bés le moins possible et en aucun cas manipulés ou modifiés.
Il SCïd.it même du devoir de l'Eglise d'empc:cher cdl.

L'INCIDENTJÉSUS

Cet événement, au centre de la chrétienté. a demandé beau­
coup d'efforts de la part des théologiens de l'Eglise pOUf t:tre
interprété de manière (:onvenablc. Il est par aillcurs indé­
niable que les Nephilim lui allouent une gr:ll1de importance
et s'y sentent intimement liés.

Le Christ est une émanation de Dieu, il est à ia fois d'cssen­
ce divine mais il émane aussi lie lui un souffle d'humanité, Il
a ainsi eu accès à une existence terrt:stre tout en pouvant Lire
ct influencer les champs célestes. Par le Christ, Dieu voulait
r:lppeler les hommes à la vraie foi, mais également convertir
les Nephilim récalcitrants.

Le rôle des Nephilim dans l'h.istoire de Jésus a été très
variable, comme celui des humains. Car tout comme il y avait
des hommes pieux, il était des NephiHm qui suivent le bien,
et tout comme il y avait dcs esprits mauvais chez les
humains, beaucoup de NephiJim se complaisaient dans l'ado­
r.Uion hérétique du veau d'or.

Les Nephilim bienheureux ont grandement contribué à l'ap­
parition du Christ. Grâce à leur présence djscrète ils ont pu
IUller contre les résistances de l'époque ct ont favorisé
l'émergence du christianisme. Toutefois une autre partie des
Nephilim ne s'était rdlLié au Christ que par ambition. En s'al­
liant avec un être céleste, émanation de Dieu, ils espéraient
augmenter leur pouvoir. Mais ils se sont très vite aperçus
qu'ils ne pourraient pas imposer leur vues car Dieu, par son
tils. refusait toute compromission,

Ils ont alors retourné leurs vestes et Ont œuvrés pour la
chute du Christ. Ils sc SOnt alliés aux ennemis du christianis­
me naissant. Toutefois leurs manœuvres se sont retournées
contre eux. Aujourd'hui ils doivent avoir conscience de la
détermination de l'Eglise de leur faire payer leur trahison,

LES MÉTAMORI'H ES

Les Nephilim tendent à vouloir récupérer leur apparence du
Paradis perdu. Cela est souvent inconscicm de leur pan, el
rEgLise r accorde peu d'importance pujsque cela ne concer­
ne que le corps et noo pas l'âme. les métamorphes sont
même plutôt appréciées ptûsqu'ellcs permettent de repérer
plus facilement les Nephilim.
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En ce qui conl.'l'rnc la n:Hun: du mél:lmorphe deux lhéories
exbtclll : 1:. première :.tipuk 'IUt: r:lpparencc est indépen­
dallle dUl.·omportenlt:nt du Nephilim.Tandis que!:l seconde
explitIU(.: que :-.i l'on ne peul lier calégoriquement le com­
ponenH.'111 à l'apparence on ne peut négliger une certaine
corrélation ct cela peut donntT au moin!" des indications pré­
l.·icuX'~ sur 1':lItituf"k à adopter.

LES POUVOIRS MAGIQUES

~A RÉACTION DE L'ÉGLISE
~ACEAUXNEPHILIM

Les relations entre les Nephilim et Il'~ responsables de
l'Eglise ont été très din'fses durant l'Histoin:. De la compli­
cité à l'inimité en passant par l'indiffeo:rcnce les rdations ont
été troubles et ch:lI1gea.ntes. Un brd aperçu:

L'INQUISITION

Face à des incarnations de Nephilim ue plus en plus
voyantes et en dcs humains de plus en plus importants, une
réaction violente, attisi:c par les Templiers, se di:c1cnche.

L'inquisition se mit un point u'honncur i"t traquer les Nephilim
influents, d'alXlni chez les hérétiques, puis dans l'Eglise
même. Cene période sanglante marqua le glas de l'influence
Nephilim dans les autorités catholiques. Mais les Templiers ne
profitèrent pas de leur victoire, c:lr la fin de l'inquisition voit
la suprématie complète du Denier sur le Vatican.

Actuellement, si l'existence des Nephilim est plus ou moins
connue, les plus hautes autorités de l'Eglise Calholique s'en
moquent tolalement et considèrent cela comme le cadet de
leur souci.

Les trois uerniers siècles ont été marqués par une accalmie
dans les IUIU."S d'influence au sein de l'Eglise. D'une pan par
la victoire de la Synarchie, el d'aUlrc pan à cause de la pro­
gressive érosion du pouvoir de J'Eglise.

L'INDIFFJ:RENCE

LES PREM 1ERS ÂG ES

LES LUTTES D'INFLUENCES

De ce fait, rares som les Nephilim au sdn ue l'Eglise qui sont
restés inuépcndants. Ils s'éloignaient des humains et deve­
naient suspects. Les Mystes et, surtout, les Templiers allaient
en profiter de manière tragique

En tant que nouvelle puissance, l'Eglise (k"enait une cihie
prioritaire pour les Arcanes mineurs et majeurs. Si les
Nephilim maintenaient tant bien que mal leur maîtrise sur
l'Eglise en Orient, à Rome leur influl'lll.:e s',uncnuisait pro­
gressivement.

La naissance du christianisme a élé la püiode la plus riche
au niveau des ù:hanges et de la collaboïJtion entre humains
cl Nephilim.La nouvelle religion .minlit les déchus qui espé­
r.J.ient grâce à elle aueindre l'Aganha par le rapprochement
spirituel avef..' les humains.

La spectaculaire montée en puissance du christianisme allait
cependant considér",blement modifier cet état de fait. En
devenant la religion officieUe de l'Empire Romain, il devenait
politique. Aux quelqucs « illuminés. des premiers temps
s'ajoutaient des pcrsonnages ambitieux. à la sincérité dou­
teuse, f..'t qui allaient vite détenir un importalll pouvoir.

Senile Pro Memento y attache une quelconque imponance,
mais tout juste dans le but d'accroître ses connaissances en
la matière. Voir la partie sur k Pro Memento page 131.

L'approche de l'Apocalypse, les plans des Arcanes mineurs ct
le réveil m:lssif des Nephilim remel cependant en cause celte
attitude. Voir la partie Révélation page J4 J.

LES STASES

LES SELENIM

LES ARCAN ES

Ixs Nl.'philim pellVl:nl manipukr les champs célcstl:s pour
altérer I:i ré:l1ité. Ce ne sont en rien des miracles. En dfet la
nature mc:me dt;:s Nephilim leur ptTlllet tic tels prouesses. <:e
n'est pas le CIS des hommes qui pour accéder ;mx champs
célestes doivent transcender leur ét:1I grke à Dieu de par
leur foi ct ainsi réussir à :lCcomplir des miracles. Il serait vain
d'intenlire :mx Nt'philim d'utiliser leurs pouvoirs, lOutdois il
faut en avoir conscience pour ne pas se laisser surprendre. Il
va sans dire 'lu' une Ulilisation maléfique de c<.os pouvoirs
appcller.lil un châtiment cxcmpl:lire ct brulal.

Les Nephilim, quand ils ne sont pas dans un corps d'incar­
nation, s'enferment, de m:.lI1ièrc pas toujours volontaire, dans
des ohjets divl.'rs. C'est dans ces moments qu'ils sont les plus
vulnémb!cs. Cf..'rt:lins en profitent mêmf..' pour les réduire en
esclav:lj!,e l't profiter dl' kurs pouvoirs. Cela n'est pas admis­
sible Cl un vmi chrétien ne doit jamais succomocr à celle ten­
tation. Di.:s qu'un homme d'Eg.lisl' averti trouve un objet de
cette sorte il doit faire en sorte de le meUre à l'abri d'indivi­
dus mal intentionnés. Il n'a pas à s'en occuper par la suite. Si,
toUlefois, il est assuré de la n.lIure maléfique du Nephilim
enfermé il peut détruire la Sl:lse. En cas de doute. s'abstenir...

Les Sdenim rcp~ntent le mal. Ils SOnt d'es,·.ence démo­
niaque cl doivent être irrémédiahlemf..'nt détruits. Aucune
cOOlprpmission ne peut i:trc envisagée entre l'Eglise el les
S<:lroim. u.-s adordteurs de la Lune oire trouvent leurs plus
achamés enm::mïs mais aussi certains des plus dangereux
(voir Pl>uvoinl p.123l.

Les rapports entre les An.:anes m:ljeurs ct l'Eglise sont décrits
page 129. ct les relations :lVec les Arcancs mineurs le sont
dans la partie Révéalion, P'"J.gl.' 142.
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L'histoire de t'Eglise est jatonnée de miracles et de
faits incroyables. Si certains ont été réalisés par
les Nephitim, la plupart ont été accomplis par
des hU/nains très pieIL~·.

Rappelons ql/e pOl/r accéder à la sainteté il faut
avoir accompli au moins un miracle de son
vivant et un autre Post-I1'lOrtenl..

Des facl/ltés sUl71aturelles peuvent-elles être acces­
sibles à des hommes d'église plus modestes>
QI/el est le rôle des rituels de t'Eglise (baptême,
communion...) ? En ql/oi la foi intervient-elle ?
Quelle est la nature des reliques 1. ..

Contrairement aux Arcanes mineurs, l'Eglist:' n'a pas vérita­
blement accès à des pouvoirs qui requièrent un apprentissa­
ge très établi cl dont l'utilisation est bien déterminée. Au
contraire les miracles sont le résultat de convictions pro­
fondes, de fone piété el d'aplirudes personnelles, ils som de
nature purement empirique el ne concernent que des indi­
vidualités (exception (aile de l'exorcisme et des rituels
contre le Malin, voir un peu plus loin).Toutcfois les traditions
et les connaissances millénaires de l'Eglise favorisent consi­
démblemem le développement de ses dons.

Certains théologiens Ont avancé l'hypothèse telk que les dif­
férentes cérémonies de l'Eglise, tel le baptême, ou la com­
munion pouvaient avoir un rôle autre que symbolique et de
simple salut de l'âme. Ils auraient été dictés par le Christ et
Saim Pierre et constitueraient un gigantesque rituel. Selon
l':lssiduité et les convictions du fidèle, Dicu Ic récompense­
rait en lui allouant une p:lrcelle de son pouvoir. Charge à la
personne de savoir l'utiliser à bon escient.

~KA-SOI'fI',-- _

Le clergé qu'i1 soit régulier ou séculier, a, en moyenne un Ka­
Soleil plus important que le reste de la population grâce à un
état de piété et de conviction profonde. De plus les prét.reS, par
les responsabilités qu'ils occupent et les ascendants qu'ils peu­
\'ent avoir sur les fidèles ont un Ka·Soleil qui augmente d'autant.

Pottr {Ul()ir llU ordre d'idée, un ecclésiastique lm tant soi
peu com)(l;'Icu a couramment plus de 15 en Ka-5oleil, un
prêtre de très grande piété aux ale11lours de 25 et un vé,-i­
table Saillt a des cblmces d'avoir plus de 50 efl Ka-Soleil.

Lafoi Ileut être cOllsidérée comme une initiation mystique.
Sa puissance influe sur la persollllalité du prêtre et sur sa
force de cam/t'clion, sa détermination et dOliC SOli Ka-Soleil.

Aucun homme d'Eglise,aussi sage et a\'erti soit-il ne peut per­
cevoir Ics champs magiques comme un Nephilim le fait en se
mettant en Vision·Ka. Toutefois de nombreux ecclésiastiques
démontrent une sensibilité particulièrement poussée et res­
sentent de manière plus ou moins diffuse le • soufOe de
Dieu _. Cela leur est d'autant plus facile s'ils sont au courant
de l'e..xistence.

Au stade te plus faible. le religieux ressent naturellement la
présence des forts Nexus magiques et d'une forte concen­
tration de Ka-éléments mais sans en déterminer la nature.

Cela est en revanche le cas pour le stade supérieur, qui nalU­
rellement ne concerne qu'une infime minorité des ecclésias·
tiques. En cas de forte présence d'un Ka-élément, le religieux
en ressentira les effets de manière physique. Ainsi aura-il un
peu chaud pour du Ka-Feu ou aura-Ules mains moites en pré­
sence de Ka-Eau. En aucun cas il n'aura une vision direcle de
ces Ka-éléments.

En termes techniques.' le stade le plus faible de la sf!'lSlb{~

lité au..:x cbamps magiques e~·t accessible aux reltgieax qui
out plus de 15 en Ka-Soleil s'Ils sout au courant de leur
e.y:istence et pratiquement automatique au dessus de 20.

Le stade supérieur n'est pas accessible en dessous de 25 en
Ka-Soleil.

NVOCATIONS DE$
CHIMÈRE DU PARADI

La plupart des pouvoirs de l'Egliso.CaÛ?0liqueS sont in 'me­
ment liés à l'Akasha du Paradis (voir page' 122). C'est le as
des mimcles. Ainsi, en des occasions très ra.res, des person­
nages à la grande sagesse et dont la Coi en Dieu est inébr.tn­
lable peuvent provoquer l'apparition de chimères originaires
du P'J.r'ddis pour réaliser des actions e:xtraordinaires.

De nombreux facteurs int.eTViennent, le premier &ant la p~­

~nce de Ka-élémem autour dù prêtrt. Cela implique qu'il
doive R."<:onnaÎtre les Ka~léments. Les mir:ii sont donc réscr­
\,6 à des religieux d'au moins 25 co K2-50leiJ (""oir ci-dessus),

L..1 forte présence d'un Ka-élémen donn ~ dans un lieu. per­
Illet de profiter de ceU concentration ROur faire appcl i une
chimère de cet élément,PO réaJisc::r'1lo miracle ou pour
décupler les effets d'aet 'naturels. Chagu 1élemenr corres­
pond à un mimcle de type différent::Exem'ple : les chimères
de Ka-Terre peuvent soigner les nla.Iadies grave~cclles de Ka·
Air aident à la compréhension de textes anciens, etc.
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MANIPULATION DU KA-TERRE

Toutes les guérisons sont a priori possibles: un aveugle peut
recouvrer la vue, une blessure peut cicatriser plus vite ...
Toutefois il est indispensable que le sujet à soigner, aussi
bénin soit son cas, ait une foi totale dans son guérisseur et
qu'il soit un croyant inconditionnel. Pour autant, rien n'est
automatique. Si calmer la douJeur par simple imposition des
mains ainsi que par la prière ne pose pratiquement jamais de
problèmes, les guérisons plus importantes SOnt, en revanche,
beaucoup plus rares. Par ailleurs les soins pour des maladies
bénignes n'offrent pas grand intérêt (guérison naturelle) elle
pritre refuse généralement d'intervenir.

En tennes techniques: les pourcentages de réussite so'"
três variables selon les cas et les situations, pour une gué­
rison spectaculaire (guérir un lépreux par e..yemple) les
cbances ne peuvent pas dépasser, dOriS le meilleur tles ClIS,

5%, ce qui reste toutefois énonne.

MANIPULATION DU KA-LUNE

Le Ka-Air favorise l'activité intellectuelle et la réncxion, il
n'est donc pas étonnant qu'un cenain nombre de biblio­
thèques ou de Scriptarium soient parcourus par d'impor­
tants champs à dominante d'Air.

Concicmment ou non, l'homme d'Eglise qui y est sensible voit,
dans ces conditions, ses facultés de concentration considéra­
blement augmentées et ses connaissances se stnlctufCr de
manière plus fluide et naturelle. Pour autant il ne comprendra
pas de nouvelles langues ou acquerra des informations qui lui
étaient totalement étrangères. Ce sont ses f.tcultés qui aug­
mentent et non pas la connaissance qui vient à lui!

L'utilisation de Ka-Feu a toujours été très exceptionnelle; de
nos jours eUe est quasiment nulle. En fait est-elle à mettre en
perspective avec des temps où l'église considémit encore la
force comme une voie honorable pour la propagation de la
foi et la répression des hérésies comme une des priorités de
l'Eglise. Autant dire que ceux qui tenaient de tels raisonne­
ments aueignaient rarement une sagesse surtisante pour pré­
tendre réaliser des miracles.

MANIPULATION DU KA-AIR

Le charisme et l'éloquence soot des qualités que sc doivent
de posséder tous les prêtres. En profitant de la présence de
Ka-Lune ils demandent aux chimères de gonfler sensiblement
leurs capacités de persuasion. Ainsi quelques prêtres isolés
ont parfois suffi pour évangéliser des populations entières
dont ni la langue ni les coutumes leur étaient communes.

MANIPULATION DU KA-EAU

On retrouve toutefois dans les chroniques quelques cas de
prêtres qui pouvaient, par exemple, faire consumer de l'inté­
rieur les agents du diable, mais cela est sans dOUle exagéré.

MANIPULATIO DU KA-FEU

Les exemples de mirdcles ayants traits aux Ka-Eau sont extrê­
mement rares. Si quelques récits font état de saints ayant mar­
ché sur les eaux, il semblerait que presque tous ceux qui fonl
appel aux chimères de Ka-Eau ont œuvré soit d:lns des ports
soit sur des galions. leur puissance étant assez modeste, les
applications de leurs actes ne sont pas très bien connues.

Pour :tutanl rien n'est récUcment définj et bien d'autres fac­
teurs rentrent en compte, Le religieux, en effet, ne fait pas
sckmment appel à la chimère, Il peut même totalement igno­
rer sa présence. La plup:ln du temps, toutefois, il croit deviner
l'intervention d'un quelconque ange. Généralement, l'homme
d'Eglise sent instinctivement qu'iJ est dans une conjoncture
favorable pour tentc::r de grandes actions spectaculaires. Mais
encore faut-il que cela soit justifié. Il est en effet impensable
~LV'J.in de penser qu'un miïJ.c1e pujsse être accompli sans une
justification morale indiscutable. Il doit par ailleurs rester dans
une. certain~ retenue. Un religieux très important pourra tou·
;Ours se tTquver au milieu de la plus gigantesque concentra·
tion de Ka-Feu de l'unjvers il ne pourra pas convaincre une
ch.i.mètt d1cnvorer des bouJes de feu ...

De l'los, un grand nombre de miracles ne sont possibles que
dans un environnement humain propice et réceptif. Il est par
exemple impossible d'opérer une guérison sur un humain
non croyant., a.lors qu'U est nettement plus facile de réussir
quelques cas de g .osons spectaculaires parmi une foule de
plusieurs milliers d'individus entièrement convaincus de la
réalité d~s miracles et du pouvoir de la foi.

Théoriquemc.nl un homme d/Eglise de grande puissance
devrait êlr capable d3.p~er des chimères de chacun des
Ka-éltmcnts.1'I' pratique cela 'l'est pas le cas et, hOtmis une
poigné.e de saints, il ni) a pas d'exeml?le d'humains qui peu­
vent réaliser des miracleS de.; difféqrots types.,

Les miracles Iic:s alU< chimères de Ka-Terre sont les plus
connus ct les plus évidents. li concernent essentiellement le
domaine de la guérison.

Il serait V"'dlo de répeno er une c Ust~ de pouvoirs. selon les
Él~ments ; tant de facteurs' tervievnem (puissance du reli­
gieux, importance-d la Chi è ppeIée, nombre de fidèles
p1isents ...) ~u'il 5er-d.it iJlus ire de tous les répertorier, cela
serait par aiUeurs opposé) la~ '1osophie de ces« miracles •.
00 se COntenleïJ donc d'é uer quelques exemples et
quelqu~s possibiUté"s.

Note : les conjonctlo,1S ,'ontpas d'effets particuliers suries
!Jammes t/'églfses, Gnprêtre, aussi SObJf! soit·iI, ne sera pas
plus éloquent le 'Lundi, jounJée de--Ia Lune.
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.t}sAKASHA DE I,AFOI

Christ. il est donc particulièrement intéressant pour les k:iha­
liste, d'alitant que la Jérus~l1em Célt:ste pc.::rmet d'accéder à
tous les mondes de la Kabbale, ce qui le rend unique parmi
Ics autres Akasha.

Mais plus importants: selon les visions tlïlIuminés humains,
dans la Jérusalem Céleste régnerait Jésus Christ lui-même.
Peu de Nephilim y croient, mais si cela se confirmait, autant
dire que cela provoquerait un véritable séisme.

Portes: seules deux entrées existent entre le monde ter­
restre et Iii Jérusalem Céleste. Aucune n'a été découverte.
L'une, comme dit précédemment, sc trouve dans l'Ak:isha du
l.JarJ.dis, L'autre, tout simplement, est dans la vîlIe de
Jérusalem; la localisation précise est inconnue d'autatll que
la Porte n'apparaÎt aux Nephilim qu'à certaines conjonc­
tures, Sans parler, dans la situation polititlue actuelle du
Proche-Oric11l, des problèmes que peut rencontrer un
Nephilim dans ses recherches dans la Ville S:tinte.

Portes: il est parddoxaJcment plus difficile d'ac.eéder aUX
Enfers qu'au Parddis, partÎCulièrement pour les Nephilim,
Cela n'cst sans doute pas un mal ... En fait, les ~Ueurc c
chanccs » de se retrouver dans cette anti-Terre est de mal
manipuler une rclique puissante.. Sinon il existe un pui[~

dans le ParJ.dis qui y renvoie directement! en Enfer ct des
lieux qui ont été le siège de religions hérétiques entièh:ment
détruites par l'Eglise contienncnt encore des Portes,

Auunt le llo;lradis est la cristallisation des aspirdtions supérieures
des croyants, aut:mt les Enfers sont le reflet de leurs peurs les
plus viscérales et de leurs angoisses profondes. En cc sens, ils
ne sont pas un Aka...ha mais une Anti-'[(~rre (cf. le supplément
.. Le Kil .) enfouÎC au plus profond des entrailles du monde.

Les enfers SOnt la parfaite représentation de l'image que les
chrétiens s'en font. C'est à dire les flammes, les gr.lIlds chau­
drons, les supplices éternels ct les visages torturés de dou­
leur; en somme, les enfers tels que Dante a pu les figurer.

Autant dire que ccux qui s'y retrouvent en gardent des
impressions traumatisantes. Certains humains qui ont cu des
visions de l'Enfer n'ont pu s'en détacher ct leur esprit y t.:st
resté prisonnier. De Iii mêmt.: façon, un NcphHim aurait un
très grand mal à ressortir de cet environnement hostile et
hilutement dangereux, d'autant qu'il communiquc avec
d'autres anti-Terre.

~ES ENFERS

La recherche de la Jérusalem Céleste a constitué un élément
cemral dans la quête de la Sapience pour de nombreux
Nephilim. Elle n'a toutefois pas encore été découverte mais,
si son existence est établie. sa description est encore sujette
;1 caution. Seul des témoignages d'humains religieux l'ilyant
parcourue en rêve livrent quelques éléments de réponse. Us
en parlent comme étant une viUe à l'architecture étrange; les
murs de ses bâtisses sont fait de lumière ct le sol est solide
comme la pierre ct translucide comme de l'cau, le cid enfin
baigner.IÎl dans un lever de soleil immuahle.

Il ne fait l'olS un doute, pour un grand nombre de NephUim,
que l'explordtion de la Jérusalem Céleste, accélèrerait de
manière fulgurante leur quête de l'Agartha. Car cet Akasha
est une clef incomparable pour compn.:ndre le savoir du

Portes: de nombreuS<..""S voies permettent aux Nephilim d'ac­
céder au lloar.tdis. Les initiés, grâce il un rituel d'une complexité
très rdative (le tout est en [,lit de le connaître) sauront faire
app'fr.IÎtre dans IL""S i-gliscs les plus imponantes (celles où la
pierre de Rome est la plus puissante) des portes visibles en
Vision-Ka. En brandissant ce,~naines reliques remarquables il est
également possible d'ouvrir ces portes.

La milnière la plus simple pour les Nephi1im non initiés reste
toutefois d'assister à un mirdcle ct de demander;1 la chimère
qui l'exauce de les guider jusqu'au Par.tdis, Si leurs intentions
sont bonnes, elle ne refusera pas.

Le Paradis est l'un des plus grJnd Akasha (si ce n'est le plus
grand),:lu point qu'il n'est pas illégitime de penser qu'il a él~

constitué par la réunion de plusicursAkasha.1I est la base el
l'origine dt.:s miraclt:s de la foi et il cristallise une g.mnde par­
tic dcs mystères du christianisme.

Il SC"'Ît cependant vain de croire qu'il suffit d'accéder <lU

I:)..tr.ttlis l'OUI" déchiffrer ces secrets. Car sous la forme d'une
vaste étendue de nuages sur laquelle gambadent th.:s petits
angelots jouant de la lyre, le Paradis se trouve être un laby­
rinthe d'une r.tre complexité. A certaüles conjonctures plus
ou moins rares des sentiers lumineux appar,1isSt:nt en des
lieux très précis ct conduisent à des recoins par ailleurs inac·
cessiblcs, dévoilant ainsi de nouvelles énigmes ésotériques et
tics Portes vc.::rs d'autres Akasha. Toute la difliculté est en fait
tic ks rep~rer, la plupart étant tout juste supposés.

Quelques Ncphilim connaissent l'existence du Paradis et ont
déjà emam~ son explor.ttion. Ajnsi la compagnie de Saint
Paul (cf. Hermès Trimegisle 5) a pu y acquérir, gdce au fort
m~lange de Ka-Soleil et de Ka-élémems, un savoir considé­
r.tble qui lui permet de mieux résister à l'OrichaJque. Les
templiers, par aîlleurs, s'intéressent aussi à cet Akashil même
si leur degré de connaissances reste bien modestes.

Les convictions profondes de plusieurs milliards de fervents
croyants se sont cristallisées Cil plusieurs Akasha qui appar­
tknnent à lïmaginaire de notre monde.-' occidental. Quêtes
mystiques pour dc..:s humains illuminés, elles peuvent offrir
aux Nt.:philim des mines de connaissances ct de secn:ts.

~E PARADIS

POT (le Préglumce: Akasha très ételldu el peuplé - 35

~A JÉRUSALEM CÜESTE

POT de Prégnance: Akasha lié à l'Histoire Invisible - 40

------------- (122)



.rJ~UEES D'EXORCISME ET
UTTE CONTRE E IN

La lutte contre le Diable ct ses serviteurs tst l'une des mis­
sions premièn.:s que s'cst donnée l'Eglise. Si la plupart du
temps le Malin sc contente de pervertir le cœur des hommes
ou des Nephilim cl leUf inspirer le péché, il lui arrive aussi
d'envoyer ses agents démoniaques sur Terre. Ceux-ci en l'oc­
currence ont bien souvent la repoussante et terrifiante appa­
rence des Sclenim (du moins c'est là l'opinion de l'Église).

Face à des adversaires d'une telle puissance, les moyens phy­
siques sont bien faibles. En conséquence, de nombreux
rituels, inspirés par Dieu et ses plus fidèles serviteurs, ont été
mis au point pour soutenir la foi des croyants et repousser,
sinon détruire, les abominations démoniaques.

A noter que l'exorcisme traditionnel s'étant avéré peu effica­
ce contre les Selenim, il n'est plus utilisé que contre les
Nephilim indt:sirables.

Ell termes tec/Jlliques :en cas de confrontatioN directe avec
{Ill Selenim, le religieux qui Cl étudié les rituels. fJeut gon­
fler son Ka-Soleil de manière spectaculaire. Cette augmen­
tation est exponentielle: le scure de Ka-Soleil est multi/Jlié
fJar le cbiffre des dizaines (un prêtre auec un score de 23
le multi/Jlie par 2, auec un score de 30 par ], etc).

C'est contre ce nouveau score que le Selenim dellrn tell ter
SOlI f< uampirisme~. S'iI réussit, le prêtre n'a plus qu 'li Jaire
ses prières et retrouve son Ka-Soleil initial.

Si le Selenim é(:boue. il ne puurra. d'une fJart, plus jamais
retenter contre l'bomme {l'Eglise, mais, irradié par une
telle présence de Ka-Soleil il est obligé de battre en retraite
et de s'éloigner d'liIl nombre de mètres au minimum égal
au Ka·Soleil dégagé.

Une fois la menace passée, le prêtre recouvre son Ka-Soleil
initial. A Iloter que ce pouvoir ne peut pas s'utiliser dans
d'autres circonstances.

EXORCISME

LA PIERRE DE ROME

Les églises, pour êtfC définitivement consacrées doivent rece­
voir « la pierre de Rome ., c'c.:st-à-din: une pierre spt:cialc­
ment bt:nie par le Pape et qui a étt: incorport:e dans l'autel.
Cette bénédiction est un rituel puissant, qu'aurait appris
Saint Pierre de Jésus lui-même et qui a la particularité de
convertir la réserve <.le KA-Lune Noire ell KA-Soleil ... En fait
le contrdire de ce que cherchent depuis des millénaires les
enfants de Ulilh ... Cette pierre ct l'énergie qu'eUe émet est
à l'origÎ.ne de toutes \cs légendes sur les bêtes immondes et
autres diables qui semient allergiques aux églises et ne sau-

v mient y pénétrer. Voir son pentacle se transformer en vive
lumière élémentaire gagnant les cieux n'est pas des plus
agréables. Certaines Onirim peuvent aussi être indisposés en
s'approchant <.le trop près d'une pierre de Rome, mais cela
sans commune mesure avec ce <lue ressent un Selenim en

... train de hurler sa douleur à la lune.,
En termes techniques: la puissance d'une pierre de Rome
est mesurée par un niveau de Ka-Soleil Jonction de l'im­
portance Je:.l'église et de son ancienneté. /1 varie etJlre
IDJO+IO pour les plusJaibles et peut dépasser 60 pour de
très hauts'/teux du catholÙ:isme.

Tout comme les Templitrs, certains prêtres sont initiés aux
puissants rinlels d'exorcisme et sont donc capables, en théo­
rie, de chasser lm Nephilim de son corps d'incarnation.

La méthode précise est développée dans les 1emfJliers et
dans flennès Trimegiste numéro 2, nous n'y reviendrons pas
ici. Sachez toutefois que les prêtres utilisent dans h:ur céré­
monie des croix contenant de l'Orichalque. Ces croix sont
d'ail1eurs assez communes dans les hautes sphères de
l'Eglise, même si la plupart des hauts dignit'lires qui les por·
tent ignorent complètement que c'est pour les protéger
d'une quelconque possession.

Dans les deux pages qui suivent VOus trouverez la traduction
française du Grand Rituel d'Exorcime Romain, le plus
connu et le plus puissant qu'utilisait l'Eglise.

A noter toutefois que si chaque diocèse dispose d'un exor­
ciste la mode des grande cérémonie est totalement dépassée.
En fait bon nombre d'exorcistes actuels sc considèrent sur­
tout comme des psychologues ou des p~1'chanalystesct assi­
milent bien plus souvent les symptômes de leurs « patients •
à des maladies ou des troubles mentaux qu'à des possessions
démoniaques.

E" rrmtnmt dans l'ésUse, le SeJellim est immédiatement
f< agressé.» par UI R.lerre de Rome. Il s'agit de faire une lutle
de jJOuvott'j entre It;. Ka-Soleil de la pierre (caractéristique
active) et kn"lq-Lune Noire du Selenim (caractéristique
Rassive:(.Réus~/.te :/e Selenim fJerd 1 jJoilll de sa réserve de
Ka.lu,:?-Noire par round jusqu 'à (:e qu'il re!i'Sorte de l'égli­
se. cette perte est définitive. Ré"ssite critique: le Selenim
perd autm,t ct ;;JtnJ'ue Sel résetw de Ka-Lune Noire que
/Z( rpterre a. ~ Kà&iet+ plus 1 jJar round. Echec .' le
Selenim perd f' j'fUIe ~ 7point de sa réserve de Ka-Lune
/'foîre, mais il est désormais immtf1lisé aux pierre de Rome
d niveatf égal ou inférieur à celle qu'il a contré. Echec
critique .'!le. Selentm ne perd rien et la fJierre est détruite.

U apparJÎt toutefois q c )c:s Sc:lenim qui résistcnt aux pierre
de Rom~ o,nl: tendance.à e pr:ofitet. ~x>ur fréquenter assidû­
ment les Eglises vOi'\C; ême à se faire passer pOlir des
prêtroi1lcs fldiJes en :prières sont 5P cffel un proie de prc­
mi~ choix pour les enfan~ de tilith,

Ceux li se (lonnent poùrissjon de combattre de manière
active le Diable et ses serviÎèurs connaissent une vie dange­
reuse et SOllvenO courte.~A pein eurs rituels servent-ils à sc
protéger du démon ou..'àJc faire 'r. Les résultats sont toute­
fois loin d'être garanti...
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..(lsSAlNTS

us saints sont des personnes de très grande foi qui Ont été
cap:II>les d'accomplir des mintclcs. Leur Ka-Soleil est cn
conséquence très impoft'lIlt, couramment supérieur à 50.

d'autrcs tré~ors nationaux tds le sahre de Charlemag.ne ou hl
coupe d'Agate de la m:lison de H:lbsbourg que ccrtains om
consÎllérl:s comme le Saint Gra;lI. Ses objets som extrême­
ment survdlll:s. surtout depuis lïncendie du palais <lui :1 cu
lieu le::, 26 el 2- Nm'embre 19'-)2 ...

LA LANCE DE SAINT GEORGES

Si les s:lÎms sont génC::r.l.lcment des religieux, cela n'est cn
rien systématique. Les <.kux sexes som d'ailleurs représentés.
ce qui n'est pas un point négligeahle dans un Clwironnel1lent

où les femmes ont une innucncc quasi nulle Cl Oll clles n'ont
pas toujours été très bic.::n considérées.

En celle fin de siècle, h;s chances de croiser un (futur) saint
sont bien peu prohahles, il est néanmoins possible de rentrer
en quelque sone en communion avec les anciens :1 travers
les reliques qu'ils am pues laisser.

Autre :trmc mythique. 1:1 I:mce dt' Saint Georges, qui lui per­
mit de tuer le dr.lgon m:lléfiquc (un saurien ?), n':I pas d'cxis­
tence officielle. Elle aurait toutefois été détenue par la milice
byzanline de Saint Georges crée en 312 par l'empereur
Conslnnlin. Depuis la XVIlli: siècle. la gr:.lIlde maîtrise de cet
ordre est :assurée par les Bourbons de la bïJnche des Deux­
Sicilcs, soit actuellement le <lue de Cllabrc, m:lis l'ordre
aclllcl semble avoir bien peu de rapport avec l'originel et
rien ne filtre sur une soit dis:ant existence de la lance de
Saint-Gcorges.

UES DE L'ÉGLISE

LA SAINTE AMPOULE

La Sainte Ampoule est une fiole en cristal de 42 mm de haut
ct 29 mm de diamètre (l6mm pour le col) au cenlre d'un
reliquaire-pectoml ovale en or ineruslé de pierreries. pen­
dant à une chaîne.

Chaque pape porte l'anneau du pêcheur. TI représente saint
Pierre dans sa barque tiranl un fileL A la mort du paiX", J'an­
ne.lU est publiquement brisé avec un marteau et une enclu­
me en or. Dans le cas de Benoit xm, plus conou comme
Pierre de la lune et que certains considèrent comme étant
un Ncphilim, l'anneau n'a pas été détnlÎl.

L'A NEAU DE BEN01TXJJ\

Scion la légende. lors du sacre de Clovis, elle auraÎl été ~mi­

se entre les mains de Saint Rémi par une colomhe. Lt' S:Iint
Chrême (huile bénie par un l:vêquc le Jeudi saint auquel est
mélangé un baume - références à l'huile qui permcllait de
consacrer les rois dans l'ancien testament) qu'elle contenait
servira pour les sacres de la quasi totalité des rois de Fr:.tnce.
Conservée à l'abbaye de Saint Rémi à Reims clic fut publi·
quement détruite sous la Convention mais ses restes furent
récupérés et incorpordi à une nouvelle ampoule.

Toutefois, l'ancien pasteur luthérien Philippe-Jacques Rühl
qui, cn tam que député montagnard. fut chargé de la des­
truction de l'ampoule, prétcndit n'avoir utilisé qu'une copie.
Et de f.tit, l'original ne fut retrouvé qu'en 1829, mais plutôt
que de rendre la découverte publique et prend.re le risque de
dl:plaire à Charles X et remettre en cause la parole de l'EgHsc:
(les fr-Jgments de la copie avaicnt été authentifié en 1825).
l'ampoule fut renvoyée secrètcment :lU Vatican qui la conscr·
va dans les. t.résors occultes. jusqu'à la réactivation du Pro
Memento ct son transfert dans le noviciat de Nowa Wies cn
Pologne (voir page 139).

Premier de la lignée des Anti-Papes, adulé par ses partisans, il
reste encore très mystérieux, Réfugiés à Avignon, ses succes­
seurs conservèrent son anneau papale comme une relique

En termes tecl.miques : la Sainte Am/Joule est Udf! à l'ar·
change Gabriel, une puissante créature de Ut kabbale, Les
rois qui étaient sacrés par rampOlue passaient sous sa pro­
tection.A t,-avers les siècles des éléments essellciels du rituel
oni été perdu (volontainmenl ?), et la relique n'a plus
beaucoup d'intérêt /Jour les hunwins. Toutefois pour les
Nepbilim elle est particuUb'etnellt utile: une goune de la
saint<brême versée sur un mur d'Eglise ouvre un pasSIlge
pour les créatures lJe Ka..éllmetzt vers I~kasba du Paradis.

Acquise par Baudoin Il à Constantinople, rachetée par Saint
Louis après un périple à Venise, die a été entreposée à
Vincennes, puis après 1248 dans la Sainte'<:hapclle à Paris.
Elle fait actuellement partie du trésor de notre-Darne de P".1ris
oü elle est gardée jalousement sauf le Vendredi Saint où elle
est exposée au public.
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LA SAINTE LANCE

LA COURO NE D'ÉPINE

Est-il besoin de préciser qu'une relique n'aur'.1 aucun effet sur
dcs personnes incrédules ou non sincères (collcctionner les
reliques pour accroître sa puissance est totalement t:Xclu... ).

M;lis au-delà de ces reliques, très fréquentes certes mais limi­
ll:CS par leur effet, il cxistc dcs objets bien plus mythiqucs
dont les effets sont autrement plus impressionnants.
Dispersés à travers le monde, en voici quelques excmples,
seuls ceux qui sont en la possession du Pro Memento (voir
page 131) sont décris dc manière tcchnique.

Cette valeur de Ka-Soleil s'ajoute tout simplement au Ka­
Soleil des /ülèles si le besoin s'en Jait sentir.

Il cx.ÎSlc un nombre impressionnant de reliques. Que cc soit
une phalange d'ull saint ou un bout de toge, beaucoup
d'l:gUses peuvent sc prl:valoir d'un tcl trésor. Certes parfois
(voire même souvent) est-on en droit de douter de la prove­
nance véritahle, on considérera cependant que la plupart du
temps elles sont authcntiques.

Ces reliqucs,que l'on peut qu:difier de communes, contien­
ncnt une parcelle, certes infime. du pouvoir d'un saint. Les
croyants fervents peuvent cn bénéficier s'ils sc trouvem à
proximité oU,à plus forte r'J.ison,s'ils la tr.Ulsportent avec eux.

En tennes tecbniques : une reliqu.e commune irradie du
Ka-Soleil. lA valeur varie entre 2% et 10% du Ka-Soleil du
saint selon la nature de la relique (un bout (le vert~bre est,
a priori, plus crédible qu'un poil de barbe).

L'arme dont s'est servie le légionnaire Longin pour percer le
côté deJésus Christ n'a pas disparue. Elle serait actuellcment
enfermée à Vienne, au I>'Jlais de la I-Ion)urg en comp:lgnie



dt: la plus haute importance. Bien après la mon du dernier
M'i·Pape, à la fin du XYlème siècle, l'église officielle de
Rome récupéra l'objet héréliqut:. mais, étrangement, elle ne
le délfuisit pas. Enfermé parmi les trésors secrets du V:llican,
il ne fut ressorti que très récemment pour être remis. en
même tl:.mps que la Saî.ntl.:-Ampoulc, au Pro Memento

En termes techniques: l'anneau de Benoit XIII a œc:i de ter­
rifiant lju'II {Iomw une uf.sloll des enfers. Le porteur pointe
le doigt vers une cible et tente une lutle de Ka·S(}lell co1Jlre
elle. En cos de réussite coutre un 1:}lImain, SOll e~1)rit ~·e

retrouve immédiatement llans l'AnU-Terre des Enfers (voir p.
122). œla ne dure que que/(/ues instants mais jX!lIt irrémé-­
diablement {Illiner la personne. En CilS de réussite contre Lili

Nephl/im 1111 pm'tlli/ s'ouvre il c6té de /ui et l'aspire. Delu"Jets
tle Force x5 SOlit uécessalres pour ne pas se faire aspirer.

Le /XJuvoir de l'annetlu n'est accessible qu'ù des Nepbilim
ou des humains avec 111I minimum de 35 en Ka-Soleil. Il ne
j)(!ut pas étre utilisé plus d'une fois par semaine.

LA CROSSE DE SAINT NICOLAS

Evêquc de Myre (Asie mineure) au IVè siècle, Saint Nicolas est
aujourd'hui connu pour être J'ancêtre du pèrt: Noël el
l'évêque des enfants. C'est vite oublier qu'il fut l'un des saints
les plus puissants qui ré-.l.iisa de nombreLLx miracles, en parti­
culier.ct cela cstlt: plus cxcll:ptionnel, plusieurs résurn.::ctions.

ûriginellemcnt enterré sur lîle de Gemilt: en Turquie, il a été
transféré à Bari en Italie en 1087. Cest en cene occasion qu'a
été récupérée sa crosse d'évêque: une reliques parmi les
plus mystérieuses de l'Eglise. qui a toujours fasciné ct inquié·
té. Secrètement conservée au V:ltican, eUe a complètement
été oubliée jusqu':1 ce que le Pro Memento en redécouvre la
présence grflcc :1 certains texlcs.A la demande du Secrelarius
Intimus ct dans l'imlifférencc du papt:: (donc dans la discré·
tian absolue), die est transférée au siège de l'ordre.

En termes tecbniques : pour alloir LIn quelconque effet, le
porteur de la relique doit avoir 1111 millimum de 40 en Ka·
Soleil. Parulle cO/lIIictiollbors {lu commun et dtms des cir­
constances appropriées, il peut déclencher les pouvoirs de
celle-ci :d{ms lm rayon d'environ cillqluIIlte mètres {lutour
{lu porteur. les cbamps magiques subissent des perturba­
tions considérables et tous les métaux, orichalque compris.
l'Oient leur température augmenter considérablement. Du
coup, plus {lucun pOlllJoir ne peut plus être aooir d'effet
dans la zone et la plupart des armes {teviennent inutili·
sables. La durée de ce miracle peut s'étendre jusqu'à IIIle
beure, quant à sa fréquence elle ue dépasse pas uue fuis
tous les troisjottrs.

l'II petil poiNt th, cU/flirt' f!,élll!mle /Ille ;.:r(ll/(Ie Ixu1ie des illforma­
tiUIiS citécs dt/ilS celte fXI11ie 501/1 t'éndiqlles. C'est inft;gm/emt-'1I1 ft,
cas el1 Ct' qlli cuncerne ta CQllrawlt' d't."pill(' ill ta Saillll' /Amee
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Si la plupart des Nephilirn, un brin nornbris­
lites, se considèrent comme l'alpha de la
création et se posent assez peu de questions
sur leurs origines, d'autres non seulement
s'interrogent mais pensent même dêtenir la
rêponse. Selon eux ils seraient l'œuvre de
Dieu et leur apparition dans le monde ne
serait pas due à un hasard mais répondrait
à un grand dessein auquel les humains
seraient également associés.

Cela étant, entre se contenter de croit'e et de
participer à des cultes il y a un fossé que
seules quelques poignées de Nephilim ont
franchi. Certains ont développé des l-eligions
propres mais d'autres se sont tout simple­
ment rattachés à l'Eglise, notamment catho­
lique, et ont adopté ses croyances et théories.

Les Ncphilim chrétiens ne sont donc qu'une petite minorité,
ce qui, rapporté au nombre de Nephilim, revêt des propor­
tions ridicules. En ce sens ils sont peu en relation les uns avec
les autres pOUf la simple rJison que généralement ils ne se
connaissent pas et qu'ils demeurent dans des Lieux éloignés
les uns des autrcs.Seuls les membres d'Arcanes majeures gar­
dent L1ne certaine cohésion, même si elle a beaucoup dimi·
nué depuis quelques cemaines d'années.

Ils se considèrent comme les serviteurs les plus proches de
Dieu. Ils doivent servir ses intérêt en veillant all salut de
l'Humanité. Leur tâche est lourde et délicate car ils ne doi·
vent jamais se mettre en avant en inspirant l'idolâtrie chez les
humains.

Lcs Nephilim qui suivent cette voie le font généralement de
deux manières bien différentes.

Les premiers choisissent l'isolement, la méditation et les
recherches solitaires. Ils se réfèrent presque exclusivement
au Christ et tentent le mieux possible de comprendre ses
enseignements ct de suivre son excmple. La hiérarchie de
l'Eglise et ses différentes structures les intéressent peu, la
quêtc de la Sapience se construit essentiellement par le mar­
tyr et le don de soi même. Ils peuvent soit être des cher­
cheurs et des théologiens, soit des ermites ou des moines
solitaires. Ils sont des exemples pour des hommes mais sont
considérés comme des excentriques pour la plupart dcs
Nephilim. La majorité font partie de l'Ermite, de la Roue de la
Fortune ou de la Papesse.

Les seconds, au contrJire, placent au premier plan leur r<::la­
tion avec les humains. Us se considèrent en quelque sorte
responsables d'cux et se placent volontiers dans les sphères
influentcs de l'Eglise Gltholique. Tout en profitant des
connaissances qui leur SOnt accessibles à travers leurs res­
ponsabilités, ils prônent un suivi rigoureux ct strictc des
dogmes de la religion et entendent faire respecter les prin­
cipes fondamentaux de la foi. Ainsi on a compté dans
l'Histoire de nombreux évêques Nephilim, un ccrtain
nombre de Cardinaux, et même quelques papes. Depuis l'in­
quisition, cependant, cela est beaucoup plus rare. D'une part
à cause des précautions dont s'entourent, souvent sans
même en avoir conscience, les dignitaires du Vatican depuis
l'inquisition (croix en orichalques ...),et d'autrcs part à cause
de la relative perte d'influence de l'égUse dans les sociétés
occidentales actuelles.

Les Nephilim chrétiens reconnaissent à peu près toutes les
théories de l'Eglise quant à leur origine. Il n'est d'ailleurs pas
exclu qu'ils aient coUaboré à ces recherches. Ainsi le Sentier
d'Or était pour eux la voie qu'ils devaient réaliser pour mUle­
ner les humains et les Nephilim dans le droit chemin de
Dieu. Le Mal en a eu mison et l'Humanité a sombré dans le
péché. C'est par le sacrifice, et la foi en Dieu, qu'ils pourront,
pensent-ils, recréer le Senticr d'Or et retrouver le paradis.
Même si le rapport cntre la foi et l'Agartha est loin d'être.
démonLré et est plutôt indirect.

Hormis quelques cxtrémisles, la plupart des NephiliOl catht>­
lique ont une conception d'eu.x-mêmes très proche de la
conception augustinienne (cf. p. 118). Cela les rend très sen­
sibles à leur rapport avec leur simulacre ct ils ressentent une
certaine responsabilité dans sa destinée. Us sont (,"galement
très respectueux de l'intégrité des humains et de la valeur du
Ka-Soleil. C'est pour cette raison qu'ils préfercnt s'incarner
dans des corps de religiellX, leurs aspirations étant ainsi lrès
proches de celles de lcur simulacre er leur salut passent par
les même voies: la prière et le respect du message de Dieu.

Eli s'impliquant dans l'Eglise, les Nephilim tement certes
d'influer sur les humains, mais aussi de combattre les entre­
prises des organisations sccrètes, premières coupables de la
destruction de Jésus, et qui n'auraient de cesse de manipuler
lc Vatican pour combattre les Nepbilim et détoumer les
hommes du vrai message de la foi.

'INCIDENT1ÉSUS SELON
LES NEPHILtM CROYANTS---

A l'origine du projet était le Mat. A lui ce sont joints rrois
autres Arcanes dont la contribution renvoie à la symbolique
des rois mages.Ainsi la Roue de la fortune eSt associée au Roi
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Mage Balthazar. Par le don de l'encens, signe de divinÎlé. dit:

fell\'0Y:lit à la nature magique de Jésus el rJppclait son

appanenance aux champs magiques.

La Tempérance est :Issimilée à G:lspard, l'offrJnde de la

Mirhe. symbole dïlllmaniti' ct de vulnérabilité indiquant

ainsi le hesoin dl'S hommes d'une purification de leur âme ct

de leur corps.

Enfin le: Soleil renvoie :1 Melchior ct l'or l'st une référence: à
la pureté du Ka-Soleil Cl à la suprématie de celui qui saura le
maîtriser.

Si beaucoup de 'ephilim considèrent lïncident Jésus

comme un dérap:lgc et une folle expéricnce.les croY-Jnts. au

comr:lire. le regreuent el déplorent quïl n'ait pu arriver à
son terme. Ils condamnent ainsi lrès fermement ccux qui

ont tr:ahis le Christ ct l'om livrés aux sociétés secrètes,

Le fait de connaître les t1étails de la création deJésus ne sont
pas de nature à le désacraliser pour les Nephilim duétiens,

Lïdéal qu'il a repréS(:nté, les idées qu'il :1 défendues, le pou­

\'oir qui était Ic sicn le rendent digne d'être considéré

comme divin. Leur obîenif n'cst donc pas de recrC:l'r un nou­

\'eall Christ mais plutôt de comprendre tout son enseigne­

ment et son message ct de le prendre pour modèle dans leur

quêle de la Sapience.

Dans cette voie, l'étude de la Kahbale St.: ré\'èle être unc dis­

cipline indispensable. Jésus a été le premier gr:ll1d explora­

teur dcs ces mondes envoùtams, créant ainsi une nouvelle

magie pour les Ncphilim. Il ne f'lit aucun doute quc des
indices précieux sur les connaissann's du Christ peuvent t:lre

lrouvés dans les terres de Kabbale ainsi que dans certaines

Akasha qui y mènent, telle la Jérusalcm Célestc (cf. p. )22),

~ESARCANES
~MAJEURS ET L'ÉGLISE

o. LE MAT

Ce sont des Nephilim du Mat qui ont été à l'origine du pro­
jet Jésus. Cel Arcane :l donc toujours été concerné par l'évo­
lution de J'Eglise. même si celle-ci lui:l très vite échappée. En
faiLlc Mat n'a pratiquemcnt jamais pu s'y impoS(:r du point
de vue politique. principalement à cause de la concurrence
de L'Empereur ct dc la t\'1aison-Dieu,

Sur le plan idéologique il défend le rôle de l'Eglise comme
guide spirituel pour les humains, mais combat son évolution
théologique, L'Eglise, selon l'Areme O. doit renoucr avec un
aspect messianique qu'elle a très vite abandonné.

1. LE BATELEUR

Allié avec le Mal. très f:lrouchement opposé à la Maison-Dieu,
le B:ueleur, a perdu taUle influence sur l'Eglise Catholique,
Pour réaliS(:r ses idéal!.x il a toulefois SOUlcnu et développé
nombre de retigions chrétienne héréliques. telle catharisme,
cc qui ra mis en première ligne de la répression du Vatican
ct desTcmpliers, Encore aujourd'hui, à travers It:ur soulien à
des sectes de taules sortes, les Nephilim du Bateleur sont
plutôt des ennemis de l'Eglise.

2. LA PAPESSE

lx réseau d'information de l'Eglise a très vite attiré les
Nephilim de la Papesse,Très présents dans les abba)'es ct les
bibliothèques, ils n'onl toutefois jamais recherché à influen-
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ca It:!ii in~t:tnces dirigcallles de l'Eglise, en n:vanche ils Olll
soun."nt e~s.1.ré <.le récupérer des ohjets occultes que la
~laison-Dicu voulait détruire et "·ont eut de cesS{' de cacher
cCrlaincs informations aux Arcanes mineur~ ou :IUX Nephilim
concurrenls.

La présence de la Papesse <.Ial1s l'église catholique n'a jamais
été très importante, mais elle n·a pas diminué à travcrs les
âges. Cert:lins Olll même pu nouer des contacts avec dl:s
prêtrl:s non Ncphilim, comou: Cf.:UX du Pro-Mcmento. avec
qui ils éch:ll1gent des documents confidclllids.

3. L'IMPÉRATRICE

A l'image <.les Selenim, nombre de membre de rArcant: 3 sïn­
C"dmenl f.bn~ <.les prêtres ou des abbi"S. Ils profitent ainsi df.:
leur ascend<lnt pour jouer :I\'ec les senLiments <.les fidèles. Leur
intén?1 porté :1 l'Eglise eSt donc purenll:nt individuel, el ils n'y
ont jamais exercé lin quelconquc poids :Iutn.: que très local.

4. L'EMPEREUR

L·Eglise Cltholique cu très vite une inOuencc décisivt: dans
la politique européenne. Il était donc inconcevable, pour
rEmpert:llr, de ne pas tenter d'cn prendrc le contrôle.AJliés
à la Maison-Dieu. ils n·ont eut de cesse (.!t: combattre lïn­
f1ut:nce du Mat et du Baleleur. Mais leurs ennemis It:s plus
dangereux ont été les Templiers. A travers l'inquisition, lïn­
f1ut:nce <.le l'Empereur a considérablemeIII diminué, et mal­
gré la chute du Temple, il n'est pas parvenu à reconstruire
ses acquis. Un nouvel illlcrven:ulI lui damnait en effet le
pion: 1:1 Syn:lrchie posait Sil toile sur le Vatican et en prenait
le contrôlt:.

Actuellement I"Empereur se désintéresse complètement de
I"Eglisc. D'une part parce quïl n·a pas les moyens d·y refaire
une percée, et d·autre part parce qu'il considère que son effi­
cacité politique n·cst plus très évidente.

5. LE PAPE

En tant qu'Arcane, le Pape ne s'est jamais réelJement m€lé
des affaires de l'Eglise. Individuellement toutefois, ses
membres Ont souvent lorgné du côté dcs hautes fonctions et
onl compté de nombreux cardinaux. Il n'est par ailleurs pas
exclu que certains Saints aient été des Nephilim du pape.

Les Nephilim croyants n'apprécient guère l'Arcane 5 dont
l'idéologie est contraire avec toutes les principales doctrines
de 1" Eglisc.

7. LE CHARIOT

Le Chariot a été concerné par révolution de I"Eglise dans la
mesure OlJ il lui a été bien souvent opposé. Les condamna­
tions par la papauté de nombre d'évolutions scientifiques et
techniques a été une source de conflit entre l'Arcane VII et
les ArC:lIles influençant l'Eglise, en particulier I"Empercur, la
Maison-Dieu mais également le Bateleur.

Ces dissensions ne som a priori plus de mise aujourd·hui.

9. L'HERMITE

Afin de ne pas artirer la suspicion Ct de ne pas éveiller la
curiosité des humains, plusieurs membres de l'Hermite choi"
sissent de se faire passer pour des religieux. Certains sont
toutefois dt: vrais croyants. Souvent considérés comme des
saints hommes, ils utilisent la prière ct le recueillement pour
réaliser leur méditation intérieure et s'élever au-dessus de
leurs conditions de Nephilim incarné.

10. LA ROUE DE LA FORTUNE

De ml'mt:.' que la P'dpesSt.', dc~ Nephilim de l'Arcme X M: wnt
iméressés :.. L·Eglise pour tout le potentiel dc recherche
qu·c1le permettait. O·autres raisons som hi~loriques.l:l Rout.'
de la Fortunc :1 apporlé son soutien au M:1l pour la concréti,
sation dc l"expéricnce Jésus.

13. ARCANE SANS NOM

Les Se1enim sïntroduist:nt \'olontiers dan~ It:s sphères de
I·Eglise. Mais leur objectif est puremenl personnel. les prières
des fidèles étant un moyen très efficace dl' • vampiriser. les
sentiments des hommes. Les considér:lnl comme des
démons, l'église a développé des techniques pour les com­
battre efficacement (cf. p. 12j)

14. Lt\ TEMPÉRANCE

L"Arcane XIV cSI le scul dont l'influence se n:nforce aujour­
d'hui dans l'Eglise. A tr:lvcrs les associations carit:uivcs el
humanitaires ils lroun:nt 1:1 un tcrrc:w efficace pour dévc­
lapper leur aclion. IY,lUtant que les Nephilim de l:t
Tempérancc chrétiens se donnent égaIcmcl1I pour mission
de soigner les humains.

En se r.tpprochanl de l"égli~,laTempérance renoue :t\'ec un
vieiL'\': rêve il1lerrompu par 1:1 fin de lïncidcnt J":sus.

16. LA MAISON-DI EU

Très vite, la Maison-Dieu s'esl intéressée :1 ["Eglise. Elle vOY<lit

le potentiel qu'elle pourrait cn tirer. Dans 1:1 lutte col1lre les
anciennes religions. le christianisme était un moyen efficace
de détruirc les icônes païennes et les œuvres impit...'"S. A tra­
vers cela, la Maison-Dieu fit disparaître un lrès grand
nombres d·objets occuJtes au grnnd dam de I"Arcane 1qui lui
livrait une guerre souterraine impitoyable. L:I Maison·Di~u en
sortit vainqueur grâce à l'aide de l'Empereur. Mais quand l'in­
fluence de ce dernier sur réglise s'cstompa, l'Arcane XVI fut
également .ôfaibli, pour finalement ne plus détenir aucun
pouvoir dans le Vatican d':wjourd'hui.

19. LE SOLEI L

Depuis l'incident jésus, le Soleil n'a cessé d'étudier révolu­
tion de l'Eglise. La puissance du Ka-Soleil des SainlS et de cer­
lains membres du clergé, ainsi que l'utilisation de. pouvoirs.
basés sur le Ka-Soleil incitent plus que jamais l'Arcan~ "-1.X à
tenler de déchiffrer les mystères humains. Pour autant ils
n'onl jamais recherchê à influer de manit:Te politique sur
l'église. Ils sont en cela très proches d<.'S positions de la
Papesse ct. de la Roue de la Fortune av(."C qui ils ont mené de
nombrcuses recherches.

21. LE MONDE

Si l'influence des bohémiens sur l'Eglise est nulle., le contrd1­
re n'est pas exact. Le christianisme s' l fortement inlplanté
dans bien des communautés et a dépassé le cadre: des
simples convictions personnelles.

De nombreux prêtres appartiennent à l'Arca.ne XXI, dont
l'un des membres du Pro Memento à P'Jris (cf. p. 140)

Les ArcaNes suilJtmls Il'Ol1t aucun rapportparticulier avec
l'Eglise: 6. l'Amoureux • 8.111 jusllce • 1l.la Force ~ 12. le
Pendu· 15. le Diable - 17" l'EtoUe • 18. k, Lune· 20. le
Jugement
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PRO
E

EMlENTO
Avant de vous parler plus longuement de la
plus sérieuse des sociétés vaticane spécialisée
dans l'occulte et la seule qui soit toujours res­
tée indépendante, nous dirons quelques mots
de son histoire, ce qui nous amènera à parler
incidemment de toutes les autres (inquisition,
jésuites.. .) et des luttes d'influence dont l'Eglise
a été la cible.

De l'avis de nombreuses personnes autorisées, le Vatican

~lUrait des services secrets parmi les meilleurs au monde. Un

agent par commune en Occident, cc n'est pas rien. Mais

contrairement aux autres barbouzes, ceUes du Saint Siège ne
passent, de nos jours, que rarement à l'action, leur domaine
est le renseignement pur, l'aspect le plus noble du grand jeu.

Mais si les réseaux classiques du Vatican, ceux qui collectent
les informations utiles à la slireté du Saint Sii::ge sortent du
cadre de ce texte, le Pape, en cachette de l'administration

vaticane dispose d'un c service .. bien particulier, très secret,
qui s'occupe de l'information occulte.

Le 25 décembre 590, le Pape Grégoire 1er le Grand, le
li Consul de Dieu _,croyant voir dans les désastres qui se sont

abattus sur Rome (menace des Lombards, crue du Tibre,
Peste, mort de Pélagie Il ... ) la main d'ennemis cachés,
demande à un moine, qui fût son secrétaire lorsqu'il n'était
que Préfet de l'Empire Byzantin et qui l'a suivi dans sa
recherche de la foi chez les bénédictins, de réunir un groupe
de clercs et de laïcs fiables pour prendre note de l'histoire
des temps troubles tout en essayant de découvrir la face
cachée des choses et des faits, pour la mémoire, pour la scien·
ce, Pro Memento, Evariste Sylvère HORMISDAS devient ainsi
le premier Secrétaire Intime de Pro Memento. Il réunit une
douzaine de personnes et s'anache à remplir son office pour
la gloire de Dieu. De ces tïdvaux on ne sait pas grdnd chose.
Il se murmure que des fragments des notes existeraient enco­
re. à la Bibliothèque Vaticane, mais nul, hormis le S.I. actuel de
Pro Memento n'y a accès.

Jusqu'au XIllème siècle on ne sait quasiment rien des activi­
tés de cette aimable société. Un fait subsiste, le Pape Nicolas
1cr ordonne le procès en canonisation d'Evariste Hormisdas,
âgé, à sa mort de 1Il ans! Les rôles du procès feraient réfé·
rence à tlne demie douzaine de miracles du fait d'Evariste,
mais ceux-ci om été perdus lors du sac de Rome en 1527.

Pro Memento, toujours structure autonome, ne dépendant
que du Pape, qui la finançait sur sa cassette privée. conLinua
son œuvre d'histoire de l'Église, mais aussi enquêta sur un
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nombre toujours croissant d'affaires touchant parfois de très
près aux sociétés secrètes. Ici encore. pareillement, nous
n'en savons guère plus. Le secrétaire Imime ne faisait ses rap­
l'OriS qu'au Pape, ct les tr::lCCS écrites, s'il en existe, n'ont pas
encore rdait surface. Les originaux de« l'Histoire de l'Église ..
sont aux archives secrètes, mais assortis d'une marque « Pro
Memento ",ce qui signifie qu'un ordre direct et écrit du Pape
est nécessaire pour les consulter.

P'J.raJlèlement à Pro Memento, ce fût Ilnquisition qui dès sa
création occupa officiellement le créneau de la défense occul­
te de la chrétienté. Plus précisément la Sainte Inquisition en
Cüt le bras armé, tandis que J'ordre des Dominicains, contrô­
lant ct'lIc-ci, s'occupait plus largement de la collecte d'infor­
mations. Pour toutes les affaires brülantes, le GénérJ.J de
l'Ordre devait rendre compt.e immédiatement au Pape, qui en
général en faisait part à son secrét.aire Intime.

En 1310, par ordre du Pape Clément, à la requête du Roi
Philippe, une celJule de "Inquisition « Deo Volente ,. enquêta
sur les agissements de l'Ordre du Temple et fournit,(cenains
disent f.lbriqua) un cert:lin nombre de preuves qui permirent
de frapper l'Ordre de la façon brut:lIe que J'on saü.A partir
de ces événements la puissance des Dominicains et de
l'Inquisit.ion s'en fût en déclinant. EUe conservait bien enten­
du ses attributions, mais de facto ne servait plus que de cou­
verture, voire de brute du Roi à Deo Volente qui menait, avec
la bénédiction du Pape, une lutte f:lrouche au Bâton, certai­
nement appuyée par certains éléments de la Maison-Dieu ct
de l'EmpefCur ayam réussis à s'unir autours des ruines du
Temple fr::mçais.

Les papes successeurs de Clément approuvèrent cette poli­
tique, étant persuadés de la félonie du Temple et de sa traît.ri­
se, alors que, comme chacun sait,I'Arcane, plus vicLLX qu'elle,
s'en était servi pour financer ses e.xpédiLions en Terre Sainte.

Le 13 septembre 1449, le Pape Paul 111, pour des raisons poli­
tiques et ésotériques (discussion avec les protestants, vague­
ment liés à la Synarchie, pour s'unir contre les anglicans for·
tement inOuencés par leTemple et qui échouent) transfère le
Concile de Trente (ville d'Empire) vers Bologne (vilJe du
Pape) et en interrompt le trJ.vaux. Il meurt quelques
semaines plus u.rd. Le conclave qui suit est très agité. Deux
factions s'affrontent, celle de Charles Quint (pro Temple) et
Henri JI de France (ami). Au bout de deux moiS' de discus­
sions, c'cst Giovan Maria Ciocchi Del Monte qui est élu sous
le nom de. Jules Ill, candidat de compromis pour des
Cardinaux fatigués, mals véritable créature de la Synarchic,
Qui a parf.litemenr joué ce coup là, ;1 la barbe de ses adver­
saires occultes et notame.nt l'Empereur qui a perdu dès lors
quasiment toute influence sur la papauté. Il confirme la
constitution de la compagnie de Jésus, qu'il lance à l'assaut
du Temple. avec un succès Don feint puisqu'en en 1553
l'Angleterre rejette ses inOuences Tcmplières après l'avène­
ment de Marie Thdor.

Dès le Condle, Pro Memento s'est mis en \'eilIe, et connais­
sant les affinit~ de Del Monre, essaye de prévenir les partici­
pants au condave. sans succès. L'cl'dœ fait mine de se sabor­
der et continue, réduit, dans La d:mdc:stinité.

Le Pape suivant (Marcel n), que certains soupçonnent d'avoir
servi de slmulacre à un ephilim, prévenu par l'Arcane de la
Papesse essaye de demander l'aièle du Chariot, mais il n'en
aura pas le temps.J~mcurt dans des conditions mystérieuses
après 20 jours de règne,

main.Trouvant que cela fait bien trop longtemps que tous se
moquent de la puissance de Rome, il prend, malgré son grand
âge (70) une série de décisions catégoriques pOlir gar.lIltir
l'indépendance de l'Église et chanter la vraie foi chrélienne :
il renforce considérJ.blement la puissance de le Sainte
Inquisition,struclure qu'il connaît bien pour en avoir t:té l'un
des premiers membres; publie le premier index et onlonne
au nouvel ordre des Jésuites, épurés par quelques mystérieux
individus, membres du Pape selon les ragots de la Papesse, de
contrôler l'action des Dominicains de l'inquisition. Il réactive
le Pro Mt::mento, en s'assurant qu'il ait toujours, à l'avenir, un
cardinal dans ses rangs pour pouvoir intervenir lors des
conclaves. Dès lors l'Église joue un rôle d'importance dans
les guerres occultes, bien que pas.'iive, elle inten'ient parfois
en force contre les Templiers et Rosc+Croix, témoins vivants
d'un certain nombre de non dits de la doctrine catholique,
apostolique et romaine, mais face aux Synarques se contente
de jouer son petit jeu habituel de rétention d'informations.
La Denier a en effet, encore son 1110t à dire au Saint Siège.

Cette période un brin brutale, ne s'achèvera qu'avec la mort
du Pape Clément VIII, extrémiste s'il en est, siégeant lui même
à certaines réunions de la Congrégation de J'Inquisition, ayant
onlonné le bûcher pour Gionlano Bruno et plus générale­
ment pour certains penseurs el scientifiques, en qui il voyait
les ennemis de la foi et la poussée extrême des R+C. Vers la
fin de son règne il s':uJoucil quelque peu, accepta la conver­
sion de Henri IV et calma les ambit.ions délirantes de
l'Espagne en faisant signer la paix entre le Roi très Catholique
et Sa Majesté très Chrétienne, récemment convertie.

Dès lors, Cl Iïnfluence Synarque n'y est pas étrangère, trop
faible pour contrôler totalement, suffisante pour influencer lar-

L'influence du Denier sera rcpo e, mais non anéantie avec
son successeur, Paul IV qui décide de reprendre les choses t'n
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Le Pape acruel se fait remarquer par un déSintérêt marqué
pour la guerre occulte, préparant l'Église pour le jubilé de l'an
2000. Dès le lendemain de son arrivée, pendam le conclave,
il a été mis a courant par le SCcretarius Imimus de Pro
l'kmemo des relations francs maçonnes de Mgr Remondi et
son éventuel lien avcc la Synarchie, ct a ordonné de le laisser
en place, sous surveillance StriclC de Pro Memento.

.'1ais en cette seconde moitié du XXème siècle nous avons pu
assister à un \'rJi coup de théâtre... Entre temps les Jt:~uites

sont revcnus cl le Vatican e~t sur la <lacnsivc. Sous lïnnuence
discrète de l'Arcane <.le la Tl:mpérancc, l'Eglise.: dévdoppe son
côté sodal, et voil appar:.litre des prêtres ouvriers. UI modcrni·
sation se poursuit avec l'achèvement du concile dl' Vatican Il.

Paul VI. en 19CJ8 réactive Pro Memento ct lui confie, en llchors
de ses charges p:lssées d'HistoriogrJphe de l'Église ct de l'in­
formation occultc. la sécurité des archi\'e~ secrètes et de la
bibliothèque V:llicane, ccci dans le secret le plus absolu, va
sans dire. Les Synarques SOnt toujours persuadés de m:IÎtriser
le Saint Siège. Puis Jean P:lUl ln est élu Papc. Il nomme
l'évêque Massimo Remondi • chef d'une !'Cction interne •
chargée de s'occuper de~ • opérJtions scnètes '. Cc:~t un
Synarquc, arrivé là par le biais des rése,lUX tissé:" par le
Cardinal Marcinkus, gérJnt l'Institut des Œuvres de Religion
((OR: banque du Vatican) el lié ;1 1:1 Logt' P2, tentacule mêlant,
avec une d<.:xtérité cert:line,corruption, mafia ct mysticisme à
deux lires. La loge, affaiblie par l'affaire de la banque
Ambrosiano qui a éclaté au gr.ll1d jour, puis par l'opération
mains propres est dissoutc dans le sang par Mgr Remondi qui
a fait la grande lessil'c dev;lI1t lui. La montée de la Synarchie a
été stoppée, brutalement, par la mon de jean Paul le premier,
après 3.3 jours <.lc ri:gne, <lans des conditions complètement
opaqu<:s. Mgr VilIol ordonna un embaumement précipité
avant même toute autopsie... Les théories différent, JX>ur les
Jésuites cc serait un coup de l'Arcane de l'Étoile, pour Pro
Memento cc seraient les Templiers qui aur..ienr agi pour
empêcher le Denier de reprendre le cont.rôle du Vatican à un
moment critique. l'Apocalypse se rapprochant à grands pas et
eux-mêmes n'étant pas prêts.

Il se murmure que le Pape souhaite calmer le jeu, il a organi·
sé en 1980 une rencomrc entre Maric-Claire Fangeni, (Myste.
l'oir 7estamellt) et un ambassadeur Templier qui n'est pas
\'enu. Mais les M)'stes, a-priori pas mal disposés au Vatican ont
reçu l'autorisation du pape de résider à Rome, inutile, mais
entretenant les bonnes relations. Ce qui a permit à Pro
Memento d'en savoir neltement plus sur ces mystérieux
agents Cl. entre autrc, d'avoir envoyé l'un de ses membres à
Néodclphia.. Le l''Jpe mis au courant. décida, pour le
moment de ne pas bouger.

Sl:ntant ce déclin, le Saint Siège joua à fond la cartes des
jésuitl:s et les déploya quasinl<::nt partout. En Fr:.lIlce leur
existence se heurtait au Temple qui }' avait repris une innuen,
ce considérJble et qui voulait faire parer à la P-JpaUlé son
aide aux Nephilim. On resta longuement sur un St:Hu quo,
puis finalement, après une rencontr<.: de 6 h<.:ures ;1\'l:C le
Gr:.lIld Maitre il semblcmit que la Pape Innocent X a('ht't,1 la
paix av<.:c le Temple en sacrifiant Pro McmenlO qui disparaît
officiellement, par bulle papale en 16;0.
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Lt:s jésuilt's restent maîtres du jeu, l'Inquisition ne s'ex::cu­
pant plus que de broutilles, ils n:nforcent Icur innuence sur
Rome, au détriment de la Synarchie, ayant une paix provisoi­
re avec le Temple mais ils se heurtent toujours ;1 la Fr.lIlcc,1e
Bâlon nt' semblant pas jouer le jeu.. Il encourage le
jansénisme, l'hérésie Gallicane et bientôt, ave<: le soutît:n de
l'Espagne, la France réclame la dissolution des Jésuites. CC;'
front commun, appuré par les Synar<lues et dit-on par
quelques Mystcs, marque la fin de Iïnnuence de l'Église dans
les guerres occultes et le Pape Clémcnt XlV, le 21 juillet 1773,
après une dernière lutte, dissoui la Compagnie de Jésus.

L'Église ne fait plus alors que de la figumtion. Elle essaye bien
d'endiguer la montée de la Synarchie en condamnant son
émanation la plus visible, la FrJ.nc Maçonnerie au début du
XIXème siècle, mais avec le manque de succès que l'on sail.
L'inquisition dispamÎt à son tour.

gc:nu:nt, rÉ~Iisc.: n:gre~'i('r:I sur la scène: <x:cultt.". A\'Cl' k: ft'cul
des :"uperstitions, le pouvoir de l'inquisition diminue ct ct" sont,
orficidkmcm les intellectueb Jt:suitcs et cn sous sol les Pm
Mt.::l1lento qui continuent à étudier les ;Ictions <k--s différents
actcurs occultes <.:n ess<l)'"Jnt de le~ Lil:r à la Bihlc et à la vrJie foi.
C'l:st ;t cette époque qu'un Pro Memento ferJ une nouvelle
inl<::rprétatioll de La révélation de Saint jean. en \'O)NJllt dans lc~

Arcanes mineurs I<::s qualre (:avaliers de !'ApoGtlypsc,

Parallèlement on aSSiSIl: à un rel:ul des contacls ,I\'ec les
Nephilim. Les prêtres ct Icurs relations sont placés sous It:
COlltrôle étroit de l'inquisition dont les dirigeants Ont ten­
dance à voir Ic démon partout. Les Nephîlim sont ('onsidér6
comme le Diable, et tous ceux qui s'avisem de s'approcher
du trône de Saint Pierre som impiloyableml:nt pourchassts.
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DE L'O~GANlîS*TION
DE

PRO EMENTO
Le Secret, là est le clef qui a pemzis au Pro
Me111ento de survivre, puisque c'est bien de
cela qu'il s'agil.jusqu'à sa dissolution en 1650
le nombre de personnes au courant de son
existence en tant qu'entité organisée se comp­
tait SUI' les doigts des deux mains. Tous
savaient que la Papauté agissait sur la scène
occulte, mais que ce fût par le biais d'une
associatioll d'intellectuels, doublant les ordres
« officiels» de l'Église fit l'effet d'un choc pour
nombre d'initiés de second plan.

De nos jours, le nombre de personnes au cou'
mnt de l'existence de Pro Memento ressuscité
est encore plus restreint. la Syna1'Chie, le Pape
et même des Templiers ont encore une influen,
ce certaine aux nivea.ux intennédiaires du
Vatican et le Secretarius bztimus ne peut se
permettre la moindre fuite.

Pro Memento c.."St très présent dans le monde catholique, essen­
tiellement en Europe ct quelque peu en Amérique du Sud, en
Terre Sainte et au Uban, faiblement aux États-Unis mais d'une
fdçon purement anecdOtique en Asie ou en Afrique. Polir sur·
veiller les continents noir et jaune, Pro Memento se repose sur
les r.tppons établis par les Jésuitt:.-'S.qui ne renoncent pas il leur
position d'espions officiels de la chrétienté. Ces informations
som partagées avec la section. enquêtes spéciales .. de Mgr
Remondi (cf. Testament. p. 127), créature S)'narque infiltrée et
que Pro Memento soupçonne de bidouiller quelque peu les
mpports avant de les transmettre au Pape, qui fail suivre. On a
essayé, l'an dem.ier de n:.'"CnJtcr de nouveaux membres en Asie
mais ;lVec l'accélération des mouvemenlS occulles à l'ap­
proche du troisième millénaire, le SI y a mis le holà, ayant
remarqué une activité plus importante de la cellule de
Remondi qui commence à s'intéresser à la circulation des idp­
ports secrets au sein de la hiérarchie du Vatican et qui travaille
sur une liste de prêtrt.~ « éveillés ., c'est à dire au courant de
l'existence dcs Nephilim et des sociétés secrètes. Pro
Memento reste toujours aussi peu infonné de l'évolution spi­
rirueUe de plus des deux tiers de la population mondiale ..

En revanche en Europe, presque rien ne lui échappe. Non
seulement toutes les maisolls d'éditions, sites web, sectes et
autres groupuscules servant de couverture aux Arcanes
mineurs et à quelqucs Nephilim inconscients sont surveillés
mais les préparatifs il l'Apoc:tlypse suivis avec une appré­
hension croissmlte.

~ RÈGLES ÉI,EMENTAIRES

Afin de garantir la sécurité de Pro Memento, la P:lpC Paul IV
a posé un certain nombre de grands principes qui SOnt res­
pectés jusqu'à aujourd'hui : d'évidence, c'est le Pape qui
choisit le Secrétaire Privé (ou intime) (SecfClarius IntÎmus :
SI) de Pro Memento, quïl pellt librement révoquer; person­
ne ne peut être mis au COUi.mt de l'existence ou des activi­
tés de l'organisation sans l'accord du Secrétaire et nul ne
peut devenir membre sans l'accord du Souverain Pontife
(bien que cette règle ne soit plus Vidiment <lbsolue de nos
jours, où le Souveïdin Pontife, de fait, ne fait qu'entériner le
choix du SI et encore oralement, sans aucune copit: pour
quelques archjves que ce soit).Tous les membres prêtent ser­
ment <lU Saint Siège, puis au P'dpe. Celle hiér:lrchie :1 permis
de justifier les SI qui, en des temps troubles, ont. omis. d'in·
former certains titulaires du trône dt: S"int Pierre de leur
existence ... pour la gloire de Dieu, va sans dire.

Pro Memento bénéficie en effet d'un statut bien particulier,
ou plutôt ùe J'absence de celui-ci,Au Vatic:ln, en sus du Pape,
nul n'est au courant de son existence, le Secrétaire d1État,
numéro deux du Vatican, n'a même pas été infonné... Un
agent ùu Temple, infiltré au sein des gardes suisses a pu, der·
nièremcnt,se procurer l'un des ouvrages de référe.nce de Pro
Memento aux archives secrètes, et a dû être éliminé, avec un
certain manque de discrétion (que l'on a pu que COl15tater)
mais sans avoir pu communiquer ses informations à l'exté­
rieur. Les Templiers sont persuadés qu'il s'agit là d'un coup
des Synarques et réciproquement. ~d dit, avec l'accord du
Pape, le SI a pris contact a\'ec le général des Jésuites, Cl sous
le Cou\'ert d'une mission tempoïdire d'étude sur les sectes
millénaristes <Il Atra Cura " bénéficie de J'appui de la
Compagnie, essentiellement pour pouvoir utiliser en cas
d'urgence son réseau de communication particulièrement
performant et occuper un petit noviciat perdu au fin food
des montagnes polonaises.

Traditionnellement son financement se fait sur les fonds pri­
vés du Pape, mais au fLI des âges les différents SI ont accu..
mulé un petit pécule qui pennel de faire face aux imprévus
financiers et qui est essentiellement consticué par une belle
collection d'objets d'art, voire d'incunables de peu d'impor­
tance occulte, mais qui ont l'avantage d'e;;tre fJcüement
convertibles en biens temporels. Il ne faut surestimer la
valeur de ce trésor de guerre, mais on peut l'évaluer il une
douzaine de millions de doUars ... Ce qui est en soi énorme.
Pro Memento n 'ayant que des frais de fonctionnement
réduits, La m:ljorilé de ses membres, soit une soixaolliine,
SOnt des religieux et entretenus par leurs églises nationales.
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Les autres sont des laïcs, leur activité est alors en général
bénévole, bien que l'org:mis;uion, sous le couvert de diverses
associations catholiques puisse les entretenir ou, par
exemple, financer leurs travaux universitaires, Univt.Tsitaires.
car les Pro Memento sont des intellectuels, sérieux, loin des
différellls f1.Ullistes qui naviguent dans la fange moralement
douteuse des autres acteurs des guerres occultes.

-tlfONCTIONN EMENT

Comme toute organisation de renseignement essayant de
rester un minimum discrète, dans llll environnement hostile,
Pro Memento doit respecter 5 étapes:

SE RENSEIGNER

Horm.is pour quelques affaires partÎculières, intéressant de lrès
près le 5.1., Pro Memento ne va pas chercher l'information sur
le terram, Et lorsqu'il y va, il agil a\'ec la discrt:tion qui a fait la
réputation des services secrets du Vatican, toujours sous cou­
verture, ran::ment en col romain. Le journ~lliste scribouillard à
la petite semaine, ou le touriste :ùlemand de base est la cou­
verture la plus couramment choisie, Mais s'lI le faut, les
meilleurs Pro Memento n'hésitent pas à se faire passer pour
des adeptes d'un Arcane mineur. Ils se préparent alors une
double couverture (par exemple mantC'au blanc Templier se
faisant passer pour un Rose+Croix. Dans le cas Oll ils semielll
pris, il vaut toujours mkux faire croire que l'on appartient à
un organisme ennemi. plutôt que de trahir la confiance de
Dieu).Toujours ils se préparent à mourir en martyrs.

Les .. vénérables correspondants )0 attendent que l'informa­
tion vienne jusqu'à eux, A cet effet ils dépouillent régulière­
ment la presse, dans son ensemble, en attachant bien sur un
intérêt particulier à toutes les publications ésotériques ou
prétendues telles, que ce soit dans leurs versions papier ou
sur internet, essayant de traiter le maximum de donnés,

ANALYSER L'INFORMATION

Lorsque qu~lqu'un trouve quelque chose ~ d'étrange )0 ou en
tout cas d'intéressant, soit il ess<lye de creuser la chose lui
même, en écumant les bibliothèques et sallc:s de lecture,
sachant qu'il lui est interdit de se rendre sur les lieux en per­
sonne, sans Paccord du responsable national (et pour ccux­
ci de l'accord du Sol,) soit il transmet le dossier à un spécia­
liste, pour analyse.

Exceptionnellement, lorsque le cas étudié est particulière­
ment complexe ct néccssite des connaissances très poin­
tues, non disponibles au sein du Pro Memento, avec l'accord
du SJ. ou de son adjoint chargé de la sécurité, on demande­
ra à lm conseiller extérieur de l'étudier, prétextant une cou­
verture n'éveillant pas les soupçons. Pro MemeOlO a créé à
cel effet uoe. demi-douzaine d'associations de toutes sortes
(Groupe de chasseurs de Trésors ; Association de
Parapsychologues ; Agence de détectives; Maison d'édition
spédalisée dans les sciences occultes ; Association des
Professeurs d'Histoire férus de mystères, etc.).

TRANSMETTRE L'INFORMATION

Un agent, sur le teIT'.un, ou dans son scriptorium, en sus de
découvrir l'Infonnation, doit aussi la faire parvenir à ses pairs.
Pro Memento est assez basJque dans ce domaine. La Poste est
particulièrement efficace, peu chère, relativement r.tpide ct,

surtout, très jalouse des cnvois qui sont placés sous sa respon­
sabilité. En cas d'info de grande inlportance,le Pro Memento sc
déplace lui-même, en essayant de confier le m:Lximulll de
choses à sa mémoire. Lorsque le message esl urgent, le télé­
phone est bien pratique aussi, comme l'e-mail. Les vénérahies
correspondants, sauf cas critique, évitent de coder leurs com­
munications, rien, en effet, n'attire plus l'attention.

Depuis peu, depuis la formation.: d'Atra Cura )0 avec les
jésuites, les Pro Memento les utilisent parfois comme hoÎte
aux Ieures, mais uniquement pour des messages prioritaires,
très secrets, vitaux, et s'il n'y a pas d'autres moyens, La com­
pagnie a pour ses besoins plusieurs canaux sur deux satel­
lites de communication qui offrent une sécurité quasi abso­
lue, vis-à-vis de ceux qui sont;( l'extérieur de l'ordre.

AGIR CONTRE LES RESEAUX ENNEMIS.

Une fois l'information recueilJie, analysée, transmise, la plu­
part des organisations cssayent d'agir, Ce ,1"(:51 pas le cas de
Pro Memento, qui doit én principe avoir un rôle passif. Dans
le temps, on tranSlllett:lil les affaires à l'Inquisition qui agis­
sait si le besoin se faisait sentir. Ce n'est plus le cas aujour­
d'hui. Comme nous le verrons, Pro Memento n'hésiter,( pas à
agir, au risque de griller sa couverture pour empêcher
l'Apocalypse, parfois pour sauver l'un <.les siens, mais en
règle générale,on prendra note,on en discutera. mais l'on ne
bougera pas un doigt.

PROTEGER LES RESEAUX AMIS.

L1 sécurité au sein de l'organisation est assez faible. On n'y
fait pas appel à des gadgets complexes, on s'y fait confiance.
Non seulement Pro l\temento ne bouge pas beaucoup, cc qui
le rend difficile à repérer, mais en sus recrute tous ses
membres par copinage, cc qui le rend très difficile à infiltrer.

Les seuls endroits que Pro Memento surveille avec plus d'at­
tention est le ~ noviciat. de Nowa Wies, Ol! l'on il pris bien soin
de s'encanailler avec la police locale ct bien entendu, statutai­
rement, la Bibliothèque VatiGlIle et les Archives Secrètes. Ces
dellX 5.1nctuaÎres,au sein même du Vatican, bénéficient des der­
nières innovations technologiques, mais le Pape a aussÎ décidé
de donner un pouvoir hiérarchique au prélat chargé de la sùrc­
té, sur les gardes suisses qui, en bons mercenaires, lui obéissent
:tu doigt et ;11'œîJ. Nombre de chercheurs, pour peu qu'ils aient
eu légèrement l'air louche, se sont vus notifier assez vertement
leur St<ltut de Persona Non GI"'Jta en ces lieux, avalll d'être fer­
mement reconduits à la frontière du Saint Siègc, pour toujours.

RELATIONS PRO MEMENTO! NEPHILIM

Les membres de Pro Memento sont naturellement ouverts,
curieux ct non violents. Pour peu que tes Nephilim soient
dans le même état d'esprit, leur rencontre devrait bien sc
passer. Evidemment, les relations sont les plus cordiales avec
les membres de la Papesse qui poursuit des buts d'informa­
tion très complémentaires.

Notons, toutefois, que pour des rJisons de sécurité évi­
dentes, en rentrànt en contact avec les Nephilim (de même
qu'avec les humains) les Pro Memento agissent sous couver­
ture ct ne viennent pas clamer sur les toits leur appartenan­
ce à l'ordre, .. Quelques Papesse bien informées savent bien
qu'ils ont ami ire à des prêtres très spécialisés dans l'occulte,
et bien qu'ils le soupçonnent, ils ne saumient prouver l'exis­
tence d'une quelconque organisation.

Chez les Pro Memento c'est lïndividu qui est mis en v:lleur
ct non le groupe.
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-GHIÉRARCHIE

L'Église, par définition tlit-on, n'est pas démocratique. La Foi Cl
la Loi vicnm:nt de Dieu el c'cst d'en haut qu'est apportée la
révélation et la base n'a qU':1 s'y plier. On discute de tOUI, mais
en sachant pertinemment bien qu'en définitive c'cst le P::IPC.

infaillible désormais en matière de Dogme. qui tr.l.I1chera. El le
Pro Memento est définitivement un instrument de l'Église,:a
la différence près que C'c:."S1 le secn.:taÎn.' qui le dirige, dcpui:-,
que Ic P·..pe prétend ne pas s'intéresser:1 l'occulte.

I.e Secrétaire est le maître à boni, mais il s'cst emouré de
deux conseilh:rs qui ont plus de poids que les autres. Ces
trois personnages forment le Conseil de Pro Memento, qui, à
\'origim:, i:tait composé du Pape. du Sccrél;tire d'Étal cl <.lu SI.
Mais les temps changent Cl, les deux plus hauls llignil:lircs de
régUst.: laissés de côté, le SI ne souhaitait nullement assumer
sculla direction de l'organisation.

En dessous de ce Conseil on trouve des responsables natio­

naux, bien qut.: celle hiérJ.rchit:: ne soit que formdk. Cc sont
les cheviIJcs ouvrières de Pro Mememo qui centralisent les
inform:uions collectées par des • vénérJ.bles correspon­
<.Iams ., nom donné, par dérision aux hommes de terïJ.in, :.

ceux qui hanlt.:nt les bibliothèques du momie...

Au sein de Pro Memento il n'est nul secret initiatique, tous
Ir.lvaillcnl de.: leur côté, de façon autonome m:lis sans <Iucun
cloisonnement. Une fois t.:ntré dans la. firme. on en vienl :'IU

bout de quelques années à connaître tom le monde. Cela
énerve quelque peu le Père: Igor Kaczka, conseiller plus ou
moins chargé de la sécurité, mais il n'y peut rien ... la force
<.le Pro Memento c'est son manque d'activité sur le terrJ.in,
discrétion favorable à sa sécurité mais c'est aussi sans doute
son plus gros désavantage,

DE PRO MEMENTO

l,E SECRETARlUS 1NTIMUS

Quelques semaines plus tard,:1 1:1 mort du I>'..pe, due sdon lui

am: Templiers. ayant appri~ que les Cardimlll.x AmériC:lÎlls ct
Allemands "U'lÎcm soutenir son ami polonais et quïl ~erait

élu. il dem:lnde au Cardinal Pro Memento de le mettre au
courdnt d.., lïnfiltl:l.lion Syn:.lrque pendant le Conclave ..

Hélas, scion Pl:fq~rini,si It: 1~lpe a maf<lué un intért-t certain

:.lU débul dt..' son pontifical pour le travail de Pro Memento et

particulit:rement pour tout CI.: qui concern:'lit les Nephilîm,
dès 1989, à la chute du communisme en Europe Ct.'ntralc il
s'est désintéressé de la chose, semblant con~idc:n:r la guerre

occulte presque gagnée, et sc préparJ.nt. seul ct dans le

secret le plus ahsolu au jubilé de l'an 2000.

Peregrini est désormais un peu ai~ri, il n'a~ume plus tri:~

bien le poids de la guerre occulte sur ses frêles ép"ulcs. Élant
placé en haut de la pymmide de rune des s<x::iétés secrètes

les mieux renseignées all monde, il voit les prép;lratifs des
Arcanes mint.:urs pour l'apoc:t1ypse, il :'1 vu des photos de

Néodclphi:l, il sait que les Templiers essayellt d'acheter des
ogives nudéairr.:s en Ru!'isic et est dép:lssé. Ix Papc ne dit

rien,et Percgrini se demande si celui ci n':.I pas décidé de lais­
ser les fous provoquer la fin du monde, pour voir l'avène­

ment de la jérusalem Céleste..

Du coup, il reste en général cloîtré dans sa petite cure de la

banlieue de Milan el l'lisse sc:s deux conseilkrs gérer lc~

affaires COUïdnll.:S, se contentant de prendre connaissance de
tous les l:lpports et de définir les grandcs priorités.

lE CONSEILLER" SPECIA.l, »

Père Igor Kaczka

jésuitc, ancien élève de philosophie de l'Aoldémie jésuite de
Cïdcovie, fidèle absolu du Pape. Il a été nommé à Rome en

1980, puis s'est occupé de pas mal de missions d'espionna­
ge dans les pays comlllunistes, dans le cadre des. services

de renseignement • du Saint Siège. En 1988, par ordre du
Pape il rejoint Pro Memento afin d'cn :.Issurer la sécurité

cxterne et renforcer la d..:fense • occulte. de la Ilibliothèque

Vaticane et des archives secrètes, dont il est un des cadres
dirigeants. A la chute tlu mur il tl:IV:'lillc aussi POUT la

Secrétairie d'l~tat assurant de nombreuses missions diploma·
t.iques de rapprochement avec les orthodoxes el tisse des

réseaux solides en ex-URSS.

C'cst avant tout un homme d'action, que le côté poussiéreux

de Pro Memento agace quelque peu. II espère pouvoir
convaincre Peregrini de monter une bonne petite équipe un

peu plus musclée, peut être aVL'C l'aide de quelques ephilim
et Synarqucs qu'il considère comme des alti -. objectifs pour

combattre le Temple Cl ses déli~s apocalyptiques. Mais le;: SI
se contente systématiqucmcnl de lui rappeler la mission de
Pro Memento; observer. Le concept attendre et espérer ne

lui convenant guère, il est possible qu'il prenne quelques inÎ·
tiatives pour éviter l'irréparable.

Un de ces agents l'ayant informé il y a deux mois des projet.,
de Gregor Kost.adnov (cf. Testament 1'.81) d'acquérir des
armes nucléaires, il essaye en ce moment d'organiser, en uti­

lisant à leur insu des agents classiques du Vatican, l'infiltra­
Lion de son organisation maffieuse. espérant par là avoir la

confirmation de son appartenance au Temple,

C'est un homme, la cinquantaine bien portante, avec une

approche très r.ttionnellc des luttes occultes. Sa foi, profonde
ct sincère au départ s'eSL quelque peu é.moussée par ses

nombreuses missions de barbouze ~[ sa croisade politique
contre le communisme.

Père MarceUo PEREGRINl

I)n~'lfe Dominicain de 75 ans, mais tenant encore la route,

connu pour son érudition spectaculaire, ancien professcur
d'histoire à l'universit.é <.le Milan, il a été recruté par le Pro

Memento en 1957 pour enquêter sur les délires ésotériques
N:IZis. Il a tmvaillé pour l'organisation alors qu'elle n'i:tait
qu'une vague.: bande d'amis inquiets de la lournure que pre­
naient les événcmems. En 1960 il est devenu le SI de Pm
Memento, à la demande de Luigi VivicOnli, son prédécesseur
qui s'est éteint quelques jours après.

Très proche du Cardinal Montini, il fût son secrétaire lorsqu'il
accéda au trône de Saint Pierrc,et l'informa de l'existence de
Pro Memento. Le Pape le bénit, lui accorda sc:crètement la
prélature à Litre personnel ct lui confia des moyens impor­
tants pour reformer l'ordre dans le seCfCt le plus absolu.
Peregrini s'en acquilla fort bien.

Suivant la montée de la Synarchie au Vatican ct voyant que le
263t:me p'lpe était bien mal entouré il a pris sur lui de ne pas
l'avertir. Il souhaitait l'élection <.lu Cardinal Archevêque de
CrJ.covîc et avait de forts soupçons sur je:'ln P".lUl le premier.
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LE CONSEILLER« THEOLOGIQUE»

Père Julien Claude

Membre: du clergé séculier. ancien prêtre ouvrier. c'est le
théologien <.lu groupe. Autodidacte, animé d'une foi profon­
de, il a chancelé au bord de la folie en assistant, par hasard,
dans It:s rllcs de Bordeaux au combat entfe un groupe de
Nephilim ct d'une monstruosité Selenim. Il s'est confié à
son évêque qui a mandé son exorciste, qui se trouvait être un
Pro Mcnu:nto.Après pas mal t.Ic repos et l'intégration de Pro
Memento cn 1991 il a p:tssé sa vic à essayer de trouver des
justifications théologiques :1 celte nouvelle réalité cachée. Il
s'en sor! !()f( honomblcment Ct ses noIes ont été remarquées
par PcrcgrinÎ qui lui a demandé de centraliser toute la partie
théorique. JI mettait fin 1998 fin à son manuel de formation
à destination des nouvelles recrues de Pro Memento lorsque
Pere~rini l'a appelé t:l lui a demandé de travailJer à fond sur
une nouvelle lecture de l'apocalypse de Jean, lui déclarant
simplement que. les Temps sont venus et que les quatre
C'Jvaliers,Arcancs majeurs allaient arriver et qu'il fallait abso­
lument déterminer lequel était le cavalier blanc, duquel vien­
drJ la victoire -.

C'est un français, ou Breton si on l'écoute chanter son vaste
répertoire de chansons un brin douteuse apprises lors de ses
missions ouvrières à Nantes ct Saint- a7.aire, âgé de près de
45 ans, très sympathique, m:lis souvent perdu dans ses pen­
sées ct nt: cessant de prendre des notes, sur tous les sujets,
en espérant que des connexions occultes lui ayant échappé
l'illumineront.

Pour tout cc qui concerne ses IrJvaux sur l'ApocaJypse, voir
la partie Révélation.

"E QUARTIER GÉNÉRAL DU
~PROMEMENTO

Petit nO\'iciat jésuitt: cn Pologne, à NOW:1 \vies, bled perdu :IU

milieu des comreforts des Carpates, à près de 200 km au sud­
est de Crdcovie, quasimem au croisement des frontières
polonaises, ukrainiennes et slovaques, • donné ,. à Pro
Memento par le dernier pape pour lui servir de bibliothèque
ct de centre de formation. Le Secrétaire Imime a en effet esti­
mé que Rome était trop dangereuse, trop de Synarques et de
touristes. Le père Igor n'a pu qu'applaudir ...

la particularité de Nowa Wies est de ne former qut: des
jeunes promus à l'avenir glorieux de Pro Memento, qu'ils
soient jésuites ou non. Le jésuitisme en question n'est qu'une
couverture qui contente les gens du coin. Pour le générJ..! de
la compagnie de Jésus, Nowa Wies est le quartier générnl de
la cellule. Atra CUïJ. » fonnée pour la lutte contre les sectes,
et dont il se moque épcnJumenl. Ça ne coûte pas très cher et
en échange la compagnie a reçu un grand bâtiment à
Bologne, cc qui contente tout le monde.

C'est une ancienne ferme de magnat qui abrite au grand
maximum une douzaine de personnes, le père supérieur, qui
est un jésuite pour le principe; trois spécialistes de l'occulte
qui font office de formateurs ; entre deux et cinq Pro
Memento en formation (qui dure, de façon optimale, 5 ans)
ct des vénéïdblcs correspondants, en vacances ou en pleines
recherches.

La sécurité est basique, mais amplement suffis:mte. Le village
de 400 habitants sc trouve à 800 mètres en contrebas du
noviciat, dans une région qui reste assez peu touristique, tout
le monde se connaît ct tout ce qui ne porte pas soutane et
qui monte. au couvent If est repérée de suite. En sus, par défi­
nition, un noviciat est un endroit où les novices doivent être
isolés du monde et les visitellf"S sont aimablement éconduiLS.

La bibliothèque est impressionnante, près de 400.000
volumes consacrés presque exclusivement à l'occulte, dont
quelques joyaux, comme des originaux de John Dec pleins
de focus de toute sorte, ou encore le testament ésotérique
de Saint Paul ! ainsi que d'innombrables ouvrages kabbalis­
tiques récupérés dans les mines fumantes du ghetto de
Varsovie el dans les quartiers juifs de Cï.lcovie. La majorité
des textes fut restituée après la chute du communisme mais
Pro Memento n'a jamais pu se débarnlsser d'ouvrages
comme les 1'( 7àblelles de Bell-ur Kellobi M ou encore" SejJher
Yetsiab M ••• (cf. SCiences Occultes - Kabbale).

Le supérieur est le Jésuite Luigi BeUigano, un piémontais à
J'humour désopilant, avec une énergie rare, qui ne souhaite
qu'une chose: comprendre. C'est également un pédagogue
hors pair et qui sait parfaitement communiquer les connais­
sances qu'il a su accumufcr en 40 ans de métier, même si tout
l'enseignement est dispensé en latin, langue universelle que
tous les Pro Memento se doivent de maîtriser. De l'avis de
tous c'est un bonhomme formidable, aux colères prover­
biales, qui font trembler les murs, suivies de la tristesse
d'avoir humilié ses amis. li sait bien se faire pardonner en
organisant de jolies fêtes, que n'importe quel évêque, même
libéral, trouverdit trop arrosées.. Mais après tout, à travail
exceptionnel, moyens hors du commun, sans oublier que les
mœurs des autochtones ont quelque peu déteintes sur les
occupants de celle belle maison. Mais si on s'y relâche, on
sait aussi rapidement reprendre le trdvaiJ et celui-ci avance
avec une efficacité non feinte.



~PRO MEMENTO EN FRANCE

On peUL lrotlv~r un vénérable correspondalll à LYOIl, qui y
enquête sur la venue d'extï.tlern::stres au temps de Louis le
débonnaire. Cette histoire, que des Kabbalistes racontent enco­
re, serail liée à des Sylphes qui seraient venue dans la ville et ont
été sauvées de la vindicte populaire par le mystérieux conne le
Guide de la Bourgogne et du Lyonnais ainsi que l'archevêque
Agobard, un Pro Memento, qui aurait alors déclaré que ces
Sylphes étaient « les grands héros de l'époque [qui! naquirent
du conunerce des sylphes avec les fils des honunes _. Hormis
ce Jean Corbeau, bibliothécaire de Lyon, ct Françoise Véga,
historienne qui travaiUe sur les sites cathares, Pro Memento
ne compte pas d'autres représentants en Fnll1ce qu'à Paris.

convultionnaires de Saint Médard qui onl défrayé la duo­
nique au temps de Louis XIV en venant sc convultionner
(logique pour des convultionneurs) sur quelques tombes du
cinletière du même nom dans l'attente d'hypothétiques
miracles. L'histoire n'en a retenu que la pancarte fallacieuse,
anachée à l'huis du saint lieu et qui proclame: • De par le
Roi, défense à Dieu de faire Miracles en ces lieux ., Mais De
Beihac est persuadé que ce fameux cimetière t:tait hanté par
quelque démon Sclenim el regrette amèrement qu'il ait été
trJnsformé en square et rues, sans doute pour le tïJllsféœr
dans l'ossuaire des catacombes, Ce qui ne l'empêche nulle­
ment d'étudier avec précision les archives du Châtelet à cc
sujet, espérant trouver dans les biogr.lphies une piste qui le
mèner.lÎt Il son premier vrai dt:mon. Car ml2me s'il est l'un
des exorcistes les plus courus de la capitale, un fond de bon
sens breton et de lard paysan l'a empêché de prononcer à ce
jour le gmnd rituel d'exorcisme romain, en faisant usage de
sa croix en métal béni.

E PARISIENNE

JI a certes déjà rencontré des Nephilim, connaît leur nature
éU"J.nge, mais bien que ce soit définitivement pas 1,1 doctrine
du Pro Memento, il ne peut s'empêcher de les considérer
comme des saints, voire des anges.

Elle est dirigée par le père Marcel de Beihac, vicaire de l'église
Saint Médarù à Paris, et a acquis une certaine gloire dans le petit
cercle du Pro Memento en retrouvant il y a quelques années la
crosse ùe Saint Nicolas, trJnsférée depuis à Nowa Wies.

L'l cellule fonctionne, comme il se doit dans une ville aussi
surveillée que P-..ris, dans la discrétion la plus absolue. Le
père De Beihac est, officiellement, le représentant à Paris de
l'AtïJ CUïJ, le groupe d'étude sur les sectes millénaristcs, et
dernière couverture du Pro Memento, C'est à ce titre qu'il
demande, lorsque c'est nécessaire, de profiter de la valise
diplomatique du Nonce Apostolique près de la République
FrJnçaise pour faire transiter des objets sensibles.
Semblablement, les messages urgents qui ne peuvent être
confiés au téléphone arrivent à Rome ou à Nowa Wies en uti­
lisant les émetteurs de la Compagnie de Jésus, connus pour
l'endurance de leurs codes. La hiérarchie parisienne, à com­
mencer par te Curé de Saint Médard ne sait rien des activités
Pro Memento de notre bon père.

Malgré un accès facilité à des moyens très efficaces, sinon
performants, le trJ.vail de la cellule est essentiellement fait à
l'ancienne, On a encore rien inventé de meilleur pour se ren­
seigner que de minutieuses revues de presse, de longues
recherches en bibliothèque et, au besoin, une petite ballade
sur les lieux où surviennent de si nombreux t:vènements
t:trdnges. Ainsi de simples rumeurs sur des silhouettes au
cimetière de Montmarte, ou une disparition présumée au
Clos Bruneau suffisent pour entraîner une enquête.

Pro Memento est particulièrement efficace pour plusieurs
raisons, dont le carnet d'adresse du père de Beihac n'est pas
la moindre ; on y trouve pêle-mêle les coordonnées du
« Duc ., Ma'itre du Temple à P-Jris (cf. la Brûlure du Phénix) ;
de quelques Nephilim de l'Arcane de la Papesse, d'une mul­
titude de Synarques prétendus et plus génér.tlement de la
plupart des occultistes de la capitale. Il faut dire que le père
De Beihac cumuJe une autre charge pour le moins utile, celle
d'un des exorcistes de Ltrchevêché de Paris.

Père Marcel DE BEIHAC
Responsable de Pro Memento /Jour la France

L'l bonne santé de sa paroisse et de trop longues années pas­
sées derrière un bureau ont donné à ce prêtre de 37 ans
quelque embonpoint qui ne fait que renforcer son côté
débonnaire et dissimule une certaine force naturelle fort
utile pour calmer les convulsions d'exorcisés récalcitrdnts,
Car si le père De Beihac a une marotte, c'est bien celle des

Yvonne FRAGONNARD
5ciel1tifique revêche

Ellc est le bras droit de Beihac à Paris. C'est une petite femme
malingre, binoclarde, l'air revêche, laide comme les sept
péchés capitaux, mais avec une mémoire hors du commun.
Dans Je civil elle est employée au Muséum d'Histoire
Naturelle, à la grande galerie de l'évolution, alors qu'elle étu­
die avec Pro Memento tous les phénomènes pardpsycholo­
giques. Elle se spécialise dans l'étude des miracles et autres
actions bizarres sur la réalité qui se plie à la volonté des
hommes ct est capable de citer de mémoire la majorité des
manifestations occultes révélées survenues sur notre terre
depuis l'invention de l'écriture.

C'est une spécialiste, et une des meilleures, de la Golden
Dawn et fan absolue du Dr. William Wynn Westcon et de ses
supercheries avec Mme B1ataws~"y-

li faut avouer qu'elle se moque quelque peu de la religion,
mais qu'elle a trouvé dans lt père De Beihac une idole. et
regrette bien que celui-ci ne renonce à ses VŒUX pour elle...

Francis VASTAGA
Catéchumène

li est, et ça se voit de suite, un Tzigane. 40 ans, bien qâti, la
moustache sombre ct la main allègre sur les cordes de sa gui­
tare au catéchisme où il sème la docte propagande pour la
gloire de Dieu.

Derrière cette caricature se cache un homme profondément
inquiet. Non seulement farouche catholique comme l'essen­
tiel des représentants de son peuple, mais sunout éveillé aux
réalités des guerres occultes et au destin cruel des immortels.

Il a senti et a compris les effets du grand réveiJ et a déjà aidé
nombre de Nephilim à quinet leue stases. U souhaite ardem­
ment les aider et mieux les connaître, mais iJ a peur de ne pas
en avoir le temps. Grand spédalisfe de l'ApotaJypse de Saint
Jean, il travaille avec le 'père Julien GIa\ de à son interpréta­
tion. Et pour le moment! iJ estatterré de eonst' ter que;; !OUf Cif
texte semble indiquer une victoire absolue des serviteurs du
Temple. Sa théorie est exposée en dé~ dans la panie
Révélation (p. 146), mais ses discussions,èMammées, outre
le fait de faire monter (n flèch</ les communications télé:,
phoniques de l'aumônetje, l( placent sur la liste pour un
séjour de repos à Nowa Wies. ce à quoi il s'opposerait cer­
tainement, quitte à quitter Pro Memento et sans doute
rejoindre ses « frères ~ immortels.
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LES ACTEURS
E LEURS

PLANS
L'Eglise est loin d'être uniforme, de nombreuses
factions la composent, de multiples courants la
parcourent, d'innombrables doctrines la
secouent régu/ièrenlenl. Sur tOu.s les sujets, et
sur l'occulte en particulier.

B,"ièvement nous allons vous présenter ici
quelques ordres religieux qui risquent, à l'aube
du nouveau I1zillénaire, d'agir dans vos C0111­

pagnes et de rencontre,- vos Nephilim, étant
entendu que dans sa diversité l'église risque de
leur réserver encore de nombreuses surprises.

ES ORDRES
RE IGIEUX ORGANI É

SECTION ENQUETES INTERNES
Voir 1es/amen/, p. /27.

C'est une section spéciale des Services de Renseignement du
Saint Siège. lx paradoxe est qu'clle est la ct:llulc • officielle.
polir tout ce qui touche à l'occuJtc ! TOtls les membres de
quelque importance de l'Église, savent que c'est à
Monseigneur Massimo Rcmondi qu'il f:tut s'adresser lorsque
l'on est en COlll;lct avec des évènements étr.lIlgcs.

C'est un personnage clef dans l'L-glise, comrôlant de multiples
ri--scaux. En bon llIumlné, il a reçu la mission de se renseigner
sur tous Ic....os acteurs occuhcs en utilisant les 3b't':nts de l'Église
avec un but immédiat: cmpt-cher l'Apocalypse, au moins telle
qu'eUe L"St envisagée par leTemple ct les Rose+Croix. u Pierre
AnguJain: semble lui avoir laissé carte blanche, sa mission est
simple, ct cc SCr.l vr.li.semblabkment, vu son gr.lOd âge, la der­
nière. El si, comme le mummrent certains, l'Apocalypse doit
marquer le n:tour du Grand Architecte De l'Univers, Remondi
ne laisser.. pas passer une Iclle chance de fain: son devoir.

Pour cela il dispose de moyens conséquents, qu'ils soient
malériels ou humains. En sus de l'occulte, il supervise aussi
les services classiques de renseignement ct est en mesure
d'envoyer des hommes un peu partout dans le monde, sans
même parler dc ses correspondants permanents dans tous les
diocèses. Concernam l'Apocalypse, il est certain qu'il fera par­
tie des personnes les mieux informées sur I<.-s agissements de
chacun el nul doute qu'il n'hésiter... pas à intervenir avec
toute la force nécessaire si cela s'impoS:lit. u période des
grdnd.o; ch:lIlgcments est venue, et finir $.1 c;arrièrc sur le trône
de Sainl Pierre et offrir la chrétiemé à la Pierre Angulaire ne
serait pas pour lui déplaire. Notons que pour ce faire il devra
s'appuyer sur l'cntour.lgc du Pape et non pas sur la Synarchie
ce qui l'obligc..... à jouer finement de la désinformation.

I.,A.COMPAGNIE DE JESUS

Ne rien "oll/oir el Ne rieN clJerclJer d'alllre, siNon, eN luules

cboses el par 10lls les moyens, ulle plus grallde 100uIIlge el
gloire de Oiell NoIre SeigNe",:

SaillI Igl1l1t'e de LO)I()la, Exerciœs spirituels

La PoUtOe el les Jésuites OIlt la vertu tle Ile jamais a/}rlll­
dONner ni leurs ennemis ni leurs amis.

Honoré tle Balzac, Une lénébreuse affaire.

Les Jésuites ont depuis fort longtemps laissé leur empreinte
sur les guerres occultes. Ils étaÎCnt les Chevaliers Spirituels
de la Chrétienté el là, où le Temple jouaÎt du sabre eux fai·
saient usage du Verbe et du goupillon. Leur extrémisme et
leur JUSQu'au-boutisme les a rendu assez perméables aux
thèses défendues par IcTemple, ct il en reste encore quelque
chose. 1":1 fin, qui justifie les moyens, emporte 1;a prédomi­
nance de la foi catholique sur le mondc, seul moycn de par­
venir à sauver le maximum d'âmes, et si cela doit se faire
comre le di"Sir des intéressés et bien, la Compagnie se fera
violence. u non-assistance à personne en d;anger est un délit
auquel les suivants de Loyola se refuscnt.

IGNIlCIIIlB I.OW)IA à rCllllllœ ...'l\:aiiJIa;pIus .........
à 1IIIIIIIer......... ".d'Adâa _

"IF 1 .......'l_ ooçae_Iedlomp
... _. _cr....., JR,.~"""""
......... ......... ll*Dtau_

\l6œ. 1 ........
C à_.... . .

ie .....
• lia ••• f,ctJllll-­
_IlIIDl:JlllWIftIIIII'ele..... ....,r . III f*IIr,et
......Clldœqul cGt le ..rc.a

les ]ésuilc...-s aujourd'hui sont déstat»Jisés.leur mode de fonc·
tionnemcnt prévoil un très fort contrâl( de leurs activités
par le I:),..pe. Et si celui-ci continue de ks diriger dans leurs
missions habituclles, d'cnseignement et de reoseigneme.nl, il
omet complètement de leur donner ses directives autfCs, el
les soldats de Dieu semblent voir' Jeur chef déserter le front
occulte. Cela ne leur pla:it pas du tout, et l'ordre est aujour­
d'hui laissé à lui même.

le Gêné.....1 col1aborc dans le cadre d;,Alm Cura av'Cc Pro
Memento, et bien qu'il Ceigne igno[cc leuf'!tactiVités occultes,
il les fait surveiller, discrète~t, afin de vérifier qu'ils ne
prennent aucune initiative dangereuse pour le Pape Ucr:lint,
étant persuadé qu'ils s'agit d'un groupu de dcrcs chcr­
cheurs, amateurs d'occultisme, sans aucune existence légale
que les .. Atra Cura ,. ne slembanJ,uen..t dans des galères qu'ils
ne pourr<lÎent maîtriser. Semblablement il vient de renforcer
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En dernière extrémité, si l'on ne trouve rien, le 1cr novembre,
le S,I. demandem au Pape d'informer officiellement tous les
Ambassadeurs près le Saint Siège ct tous les représentants
auprès de l'ONU de l'imminence d'une menace nucléaire, en
espérdnt que l'opinion publique obligera les états à réagir.

Cest faible, mais la Sibérie est assez éloignée des bases de
Pro Memento, ct si un accord est trouvé ~tvec des Nephilim
ou des Synarques, l'ordre partager.1 volontiers ses renseigne­
ments si cela permet d'éviter le pire.

Pardllèlement les recherches continucnt pour trouver l'em­
placement tlu goulag de OHJRE. D'id septembre tous les
popes orthodoxes un minimum fiablt:s seront contactés par
tles prêtres d'Atr.l Cura et informés de l'existence d'une
secte mHJénariste particulièrement dangcreuse qui ser.IÎl éta­
blie cn Sibérie, en demandant de communiquer tous les ren­
seignements possibles. C'est moins efficace: qu'un satdlitt:,
mais Pro Mt:mento est en tmin de mettre en place, égale­
ment, de gïdndcs antennes. prùendumellt de nouveaux
émetteurs de Radio Vatican à destination des populations
catholiques déportées sous Staline, qui vont retr.lI1smettre
vers les antennes pamboliques surplombant le quartier géné­
r.11 de la Compagnie de Jésus toutes les communications
louches en provenance de Sibérie.

Tous les agents des Services de Renseignement du Vatican en
Europe sont en ce moment envoyés en Russie, pour essayer,
cn infiitmnt les réseaux Maffieux de trouver les personnes
ravitaillant le camp.Au besoin l'enlèvement du Naute Gregor
Kostacinovest prévu, si l'on arrive à le localiser.

Bfuon ct AJliance du Mâàt dans l'espoir de les voir s'annihiler.

C'est indubitablement le groupe de l'Église le mieux rensei­
gné sur les agissements des différents acteurs occultes. Très
au t'ait des plans des Mystères, en Néodelphia, le Secrétaire
Intime vient d'ordonner d'y envoyer un age11l supplémentai­
re avec la mission de s'ùltroduire dans l'Adyton et photogïd­
phier l'omphale en essayent d'en apprendre le plus possible
sur cet étrJ.nge artefact. L'Agent choisi est le père Igor Kaczka
lui même, et' le S.I. a très bOn espoir quant à sa réussite.

Lors de sa mission, le père Igor fera la connaissance de
Gmubhise (voir Testament . 54 et s.) et les deux hommes
\'0111 ~)'mpatbiser, JJ n'est pas impossible qu'ils se mettent
alors lI'accord pour unir leurs forces et lancer leurs ennemis,

PROMEMENTO

son contrôle de la cellule de Massimo Remondi. le trouvant
tout à coup bien mal dispose: envers certaines secles
Templii:res, qui ont beau œuvrer dans l'ombre en usant de
mo}'ens parfois à la limite du moralement ddendable, mais
qui ont l'immense avantage d'être souvent nohles, <.:atho­
liques cl conservateurs. issus des collèges des bons pères.

LA« SAINTE INQUISITION ROMA1NE»

Il ne faut cependant pas prendre les Jésuites pour un mou­
vement d'extrt:-me-droite proche des thèses Templières.
Malgré une forte influence quelques ~ valeurs communes. la
COl11pa~nje ne tolère plus de: nos jours de: déhordemenls
gr.lves et hiérarchise bien ses v:lleurs. La Vie est sacrée, et si
les Jésuites venaient, par t:..xcmp1e.:1 apprendre les activités
dl' 1:1 « Sainte Inquisition Romaine ., la riposte serJit brutale
et lesTrihunaux Ecclésiastiqucs et Laïcs auraient un regain de
tr.lvail, suite :1 quelques dénonciations bienvenues.

Ellc n'existc plus. Officiellement la Congrégation pour l'étu­
de et la doctrinc de la Foi l'a n:mplacéc ct n'espère plus que
fairc brüh::r de joie le cœur des chrétiens avec un humanisme
du mdlleur aloi.

Mais un groupuscule estime que l'Église devrait se remettre
au travail sérÎCusement. et a~ir plus fermement contre les
hérétiques, communistcs ct autrcs zoophiles athées. De ten­
dance fascisante, proche de tous les milieux d'extrême-droi­
tc, liés ;1 ccrtains groupes violents de Skinheads et autres
brutes tminant en marge de l'Opus Dei, Us sont particulière­
me11l violcl1ls et tout :1 fait infréquentables, Ce mouvernel1l
parti de la France des années 70, après les débordements de
Mai, s'est progressivement étendu et la « Sainte Inquisition
Romaine. nouvelle formule compte près de 200 adeptes ini­
tiés,lnitiés car la S.I.R. a encadré ses activités criminelles par
tollt un fatr.ls de rituels, avec Conclave et Chapitre GénéraJ ;
Chambre Ardente de la Cour Suprt:me de la Sainte
Inquisition, qui ordonne quelques autodafés par an ; des
gradf...""S, alla11l du Généml Inquisiteur Principal au Soldat
Serviteur de Dieu (SSD) en passant par une foule d'exor­
cistes, Maîtres des Grandes œuvres et autres joyeusetés,

li y a quelques semaines. le GïJnd Inquisiteur Général a ren­
contré le responsable de la Comm,lnderie de Sophia­
Antipolis et les deux groupes ont décidé de collaborer
ensemble. Les Templiers, en échangc d'un apport financier
conséquent el de quelques « pistons. auprès de certains
Abbés réguliers pour se procurer des locaux, vont commen­
cer la fomlation de hl • Légion de Monfort. garde privée du
Général, spécialisée dans l'art de combattre ct vaincre les
Nephilim, Sélenim et autres créanlres du Diable, d'user du
mêlaI sacré et d'exorcisme total les Templiers ne gardero11l
que le secret des Homoncules face à ces nouveaux frères.
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Pro Memento est actuellement convaincu que la Synarch.ie
pourr.lit être son meilleurs allié, il a le défaut de ne voir les
pl:ms des Arcanes Mineurs qu'à court terme et estime que les
Templiers sont actuellement l'ennemi à abattre.

Évidemment si les Nephilim éliminent comme prévu un élé­
ment centïJI du pl:m du Temple, ainsi que le pré\'oient les
Chroniques de l'Apocalypse, et si l'Église est mise au courant
ses priorités pourraient é\'oluer.A ce sujet notons que le père
julien Claude poursuil actuellemenl ses recherches sur la vie
de Sainl Jel11 et scrait susceptible d'envoyer des agems
fiables sur les lieux dc ses exploits, à la recherche de signes
qu'il aurait pu laisst:r, L'fie <.le Palmas esl cn première place,
l:videlllment, mais qui sait si ses hommes n'arriveront pas ;1
retrouver je-Han lui même?

~ES G~OUPUSCULES
~INDEPENDANTS

Les sectes de tOlite sortes pullulent en cette fin
de millénaire. Plus ou moins extrémistes ou
dangereuses, certaines sont inlilnell1elll/iées à
l'Eglise, même si leurs activités ne salit pas
connues par les services du VaticCl11. Un
exemple avec l'orcb-e de Mercure..

L'ORDRE DE MERCURE
(Voir Le Compagnon, p, /4/)

La l'ille {férllsalelll Céleste} pelll se passer de
réclat dll soleil et de celui de la LUlle, car la
gloire de Diell l'a illuminé.

Apocalypse 22, 23

La ponée prophétique de ce vers n'a pas échappé à cc grou­
pe qui agit complèlement en marge de l'Église. Ils ont même
entrepriS de le réaliser... Composés de trois Ncphilim (un du
Chariot. un P'dpesse et un indépendant) et de dcux prêtres,
dom un Pro Memento qui :t omis de prévenir sa hiérarchie,
ils essayem d'achever le projet Mercure Rouge ! Rien de
moins, pour organiser une Apocalypse digne dc ce nom,
débarr.lsser la terre de nombre o'indésir::lb1cs, Ct f.tire illumi­
ner la • gloire de Dieu _..

Tous les participants ont des buts propres:

Les prêtres vculent détruire le • Dr.tgon _ et ses séides
Sclenim, les Nephmm débarrasser la [erre de l'Orichalque et
libérer leurs semblables enfermés dans les homoncules, bref
de concevoir une. bombe. sélective, qui ne gèlerait pas tous
les champs magiques, mais qui ne fonctionnerait que sur un
Ka-élément précis.

InutiJe de dire que leur projet est extrê'mcment dangereux,
que les risques sont terribles et les bénéfices pour le moins
incen'ains. Le problème est que les 3 NephiJim participants au
projels sont éminemment doués dans leur matière ct sont
lous des anciens du groupe mis en place cn 1940.. , Polonius.
Ncphilim de la P'Jpesse lorsque le camp original flit démante·
lé pût emporter les plans du prototype ct avec l'aide de ses
compagnons a su l'améliorer. Il n'est p:lS encore p:lrfaitement

au point, mais lors de test effectués dans la lande écos~aise.

s'e~1 révélé a.'.sez efficace contre les champs de la Lum:.<lui M'

SOnt trouvés par.tlrsés pendant plusieurs dizaines de minules.

Les 5 compères sc sont installés dans une petitt: é~li~ au fin
fono des Highlands et tra\':lillent d'arrJche-pieo dans une
ancienne distillerie. lis ne: sa\'c11l S:II1S dOUle pa.. comment ib
pourrom utiliser leur découvcne, mais le projet est suffisant
:Imbiticux. el 10us sont persuades d'œuvrer pour It: Bîen.

Un des deux prêtres, Oliver Santos. en vénérable correspon­
dant qu'il est, écume les bibliothl:ques des Îles et du
Continent :1 1:1 recherche dt' trailés Alchimiques. el passera
sans doute un de ces qualre?l Nowa \'Vies dans l't:spoir de se
documcntcr, donnant peut êlrc unc chance de le découvrir.

L'autre religieux dirige sa paroisse. tient Ics curieux éloignés,
au besoin en demandant :1 ses compères Nephilim de les
cffrJrer, par leur puissante magie Angélique... Il e~t possible
que certains acteurs occultes soient attirés dans ce lrou
perdu p:lr des rclation~ d'événemenls élrange~. Qui sait ce
qui pourr.t arr'Ï\'er si Il' prototype lombe entre dl' mauvaises
mains...

-t1<tLtCTRONS LIBRES"

Cardinal De Bruck

Sïl est un véritable croyant cl un homme influenl :IU Vaticotn,
It: clrdinal De Bruck n'en l'Si pas moins un lemplier de haur
mng. S:I double apparten:lI1ce ne lui pose p:IS spéci:llemem
de problème. dans la mesure Olt il n'agit pas de manière aCli­
ve pour le temple. Son rôle n'est pas d'espionner ou de com­
battre le Saim Siège; il doit juste sc comemer de consen'Cr
son poste el d'influer impercepliblemenl sur les positions du
Vatican. :tturellement il se \'errJit Irès bien succéder au
pape actuel et se montre en conséquence exemplaire.

Il est lrès impliqué dans l'organisation du jubilé mais pour
des raisons qui lui som propres. Etam parfaitement au cou·
rant des projets du Temple qu:tnt à J'extermination \oiolente
de la majorité des hum:lins, il considère qU'à travers le]ubiJé
l'Humanité pourrait être lavée dl' ses pêchés par la rédemp­
tion el ainsi siéger prochainement à la droite du Seigneur.,

De ml:me que persolUle au Sainl Siège ne connaît son app:lr·
tenance auTemplc, De Bruck ignore la nature de Remondi el
du Pro Mcmemo. Il n'est pas 110n plus averti des projets de
ces derniers pour le Jubilé. Si cda était le cas, il s'y oppose­
rJit avec violence. Au besoin, il n'hésiterait pas à faire appeJ à
des membres plus musclés du BâlOn. De simple gêneur il
deviendrait alors un ennemi implacable.

Cardinal Pupazzi

Cc personnage a une siruation un peu spéciaJe : bien
qu·étr.tngcr à taUles les grandes trames occultes, il occupe.
par la force des choses, une position centraJe.

Il est, cn effet. à la fois Je plus proche conseiller du pape:, jJ

connaît Remondi depuis plus de 20 ans, il est un ami du grand
chef des jésuites et est plus ou moins au courant de la mission
rl:cl1e du Pro Memento étant lui·même Je responsable. offi·
cid • de la Bibliothèque Vatic:me et des Archives Secrètes,

Il s'est lOujours soigneusement tenu à l'écart de lOutes les
luttes occultes et défend tant que faire sc pellt l'indépcll-
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dance de I·Eglise.1I a ccnes déjà entcndu parler des ephilim
mais juge que moins il s'en préoccupe et mieux il se l'one,
en ce sens on peUl dire qu'il n'a aucun a priori.

l.t:s sombres évèncmems liés à l'Apocalypse qui semblent sc
pr~pllrer insinuent cependanl le doule dans son esprit et l'in­
quiètent :lU plus haut point. Oc même les rumeurs de réveil
massif des Nephilim éveillent sa curiosité. Dans l'état actuel,
il serait prêl à toutes les alliances pour éviler le pire.

Il a chargé certains de ses lieutenants en qui il a IOUle
confiance de mener d'enquêter discrètement. Pour l'inl)'tam
inut:pend'll1t el isolé. il pourrait. après en avoir référé au Pape
et si le besoin s'cn fait sentir, s'allier aux Jésuites pour
accroître son efficacité.

.(l UBI É DE ~'AN 2000

Vous (Il'ez fait. mon Dieu, la llie el/a clémence;
Et cbatll1l de l'OS pas esl marqué p"r un don.
Cest li lJOlre regartl que loul "mour commence,
VOUS écr;'liez: Dou/eur, 1111 ange lut : Part/on.

Victor Hugo, Les Tab/es lounWl1les de jersey

Pour l'An 2000.l'ull des temps forts pour l'Église est indubi­
tablement la célébralion du Jubilé (voir descriplion ci­
conlre). Elle eSI la marque exotérique de l'Apocalypse el de
sa préparation par l'Église. Mais les forces décrites dans les
pages précédentes ont égalemenldcs projets plus officieux,
sc placant sur le pl.m occultes et vis.ml à lui donner une
100itC autre ampleur. Trois axes principaux peuvent être mis
en é\'idence :

• Une dimension historique de la conscience. n cyde
s'achève et l'Église, en enlrdnt dans un nouveau millénaire
devra avoir une pleine conscience de ses erreurs et de ses
réussites. EHe ne pourrd passer le seuil sans s'être purifiée
dans la repentance de ses erreurs, des ses infidt?lilés, de ses
incohérences et de ses lenteurs. Cela sous entend une récon­
ciUatiOl1 avec les victimcs de l'Eglise, y compris les NephiUm,
et l'ac<X'Ssion à une pleine indépendance du Valican, qui sera
dét2ché de tous les inten'cnants extérieurs, et ne vivra que
pour Dieu. et pour l'aide et l'assistance aux autres.

• Une exigence cecuménique particulière. l'Église par la voie
de Pro Memento, des Jésuites et de la ccHuIe de Massimo
Remondi va essarer de rentrer en contact avec tous les
arcanes, Majeurs et Mineurs, pour essayer d'é"iter le pire et
de négocier une« coU.aboiJ.LÎon pacifique •. Si l'objectif est le
même les démarches se font en ordre dispersé, les différents
protagonJstes agissants sans concertation et dans la méfian­
ce.l'Église rêve d'une réunion de tous les protagonistes des
guerres occultes, la nuit de Noël, en Terre Sainte. Cela s'an­
nonce par avance plus que mouvementée, même si cerlains
espèrent qu'à cette occasion puisse être retrouvée la
Jérusalem Céleste.

• la Mémoire des Martyrs. Une Église qui ne se ïJppelle pas
de ses marl)Ts passés ou qui ne reconnaît pas ses manyrs
d'aujourd'hui ne saurait être l'Église du Chris!. Cc qui signi·
fic en clair que l'Église va essayer de recenser tous les phé­
nomènes miracuJeux accomplis par servileurs, en vue de
maîtriser une connaissance occulte suffisante pour avoir les
moyens de ses ambitions. Cette entreprise est particulière­
ment celle du Pro Momento, même si eUe dipose aussi du
soulien assidu du Cardinal Pupazzi.

.(j ... \, Illl,"'11 1111,'" Il \'\. ...

QU'EST-CE QUE LE JUBILÉ?

l>aJui la lr2dltIoo cad1olIque, le Jubilé! est un ll"IIJd événe­
menl rdlgieu1 Cest (''- de la ,éD_ dei péchés et
dei pdncs pour les pécbés,c'est1'.-de la~n
enIR: les adgerIaIra, de la con.enloo et de la péDlleoce
sacramemdIc. et, en conséquena:, de la_, de l'....
pénnce, de la ju5IIce, de 1'__ au _ de Dleu

dam la joie et dam la pais avec sa rma. L'ADnée jubilaire
est ..... 10UI1'.- du Cbriot, porteur de vie et de pitt
il l'hUlltll1lté.

Ses orljPn<s le rdlent ill'Aocien_.la 101 de Moïse

.- lIlIt, pour le peuple hébreu, une .- particuIIèTe:
• Vous déc:laJ:uu lIlIime «tIC dnquaDdème année et pro­
c:Iametez ('af&:u_ment de 10lIl les _ du pays.
ce ..... pour vous lm JubUé :chacun de vous ........... dans
llOI1 parrtmoine, chacun de vous retoumer.I daDs I0Il clan.
Cetre dncp._ ........ pour vous une ..... jubI-
Ialre: __ De _ pu, __ De pu les

épis quiu'_ pu âé _ .......... __ De __

leZ pu les cepoquI_.,.,.- U1xCllKDl. Le JubUé ...pour __ cIIooe _, <2 dei produIa dei

champs. En celte .- jubilaire, __ ........... chacun
daDs -.., pobtmolDe. (Lév 25. 10-\3). la aompc:ae avec
laqueIIc: 011 mnonço!l celte .- ..,IIc.dlàe _ une
come: de b5u. qui 'oppc:IIe. y6bd • en hébreu, d'oll ..
pomIc: •~ '. la~ de celte.- comporDiI~............-.Ia...-...... deI_à ...... _
~ .. rémI-. dei dettes, .. 1IbénII0II dei
eaclaa,et le: repoo de" 1eIft. Dans le: Nouoeau...............
Jésus le ",{;sellD: comme celui qui amàIe il I0Il accompu.­
......... le: jubilé 1IIIIique. pulaqu'U est ....... prfcber l'au­
née de (IIice du SdBDetJt. (d. Js 61, 1·Z).

Lejubllé de ('AD lOOO _ .... Imp" cc opédIIc: para:
que. le: COIIIple dei ...- .. _ jMi'IOUI ...

........ de Il-.. du Cbriot _le: monde,"" c&bre les_1IIiIIc:_ de la" ..,. du Cbriot (...-..de c6Ii

...._ de l' du aIaII-.,..>.BIm pIuo,
U • de l_-.. .. fin

d· _ et le début d'... auae: le: pranler jubilé, en
dfet, fuI convoqué en \300 par le Pape lIooIfacc: V1D. Le
Jubilé de l'AD lOOO veut eue alDal une ..... prIà'e de
""'"- et d'actIon depitt pour le: duo de1'_du
PiJs de Dleu et de .. RidcmpdoD qu'U a 1éaIlo«.
Le jubilé est appdé COIIIIüIIIIéDIe •__ " non

........... para: ..l'U com-..œ," dérouIc: et .. c:oodul
par dei rIIes oacfta,-. auosl para: qu'U est _ il pr0­

mouvoir .. __ de vie. 0 a été -.lé ... dYet pour
~ .. fol. "'....ber les ......... de _ et la
comm_li2IemdIc: au sdD de l'ftlIoe et daDs la_,

pour rappeler et aICOIIrlIIlO1' les aoyaola à une ....-..
de fol plulliDcère et plus cohérente daDs le Chris! unique
s.uvew:
Le Jubilé peul eue :ordlDalre, .'U est lié aux dates fixées ;
elIIIlIordinaite. 'U est comoqué l l'.......""" d'1Dl événe­
ment de ponicuIIàe lmporlaDce. Les _ Solmes ordi-

naIJes c:tIébrtes jusqu'l oouo llOI1t au llCltIIb« de 25 ;
('Année _ de l'an lOOO ..... ftIIlII- L'babItudc
de comuquer dei jubilés CIIr.IOI'CIIDaI mDOIIIr au XVI·
_ : leur durée-.de qudques jours il .... année. Les
dcmIères _ 5aIaIes 0LiiMHdIaalres de cc lIièdc: SOIII

cdIc: de 1933. comoquée par PIe XI pour le: XIX' cenrenai­
.., de la RMnnpc!oo, de 1983, comoqué par le: Pape.Jean
Paul 0 pour le: 1950' aJIIIioerIolIe de .. tidempllon. En
1987,le: Pape Jean Paui 0 a convoqué éplement une Année
MarlaIe.
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LES Dlv:J:ffi$ES INTERPl'ÉTATIONS
DU

TEXTE DE SAINT JEAN
Elles sont bien entendu légions. Les théories les plus
doctes el les plus absurdes foisonnent. Nous dirons lin
mot ici tle celles qui sont pertinentes, tians le sens oii
elles prennent en compte l'e.xislence des différents p~
tagonistes des guerres occultes. D'all/re part, i/nous est
impossible de tou/ interpréter; le lexIe est /ollg. touffu,
nOlls ne pouvons que livrer quelques pistes, en flan·
lu",1 plusieurs poinls de vile SlIr les grands symboles

el VOLtS renvoyer a1L~ ouvrages spécialisés el à votre
imagination polir développer toulle res/c.
UI {lifficulté des agents (le l'Église est, en sus de leurs
c6té pluriel el de la multiplicité des intérêts et interve­
nants, lin certain dogmatisme qui li tendance à loul
ranaeller à Dieu et à la IlItte du bien el du mal. Ainsi
donc les Pro Memento, les Nepbilim etltboliques, les
Jésuites ou encore la cellule spéciale de Mgr Remontli
n'appelleront que rarement la Lune Noire par son
nom, mais préféreront les tenues de " Satan, mal, dra­
gOIl ... JI; semblablement Mû ne sera pas lm Saurien
tlégénéré mais la Bête décrite dans l'Apocalypse, ail
service du Dragon... Ces différences linguistiques ren­
dent plus complexes l'analyse des textes canoniques
dll point de vue des Nephilim, mais surtout les empê­
cbent {Je percevoir toute une face de la réalité occulte.

L'AUTEUR ET LES DESTINATAIRES
Pour Remondi qui est presque athée el tout à fa.it matérialis­
te Dieu n'existe que comme moyen utilisé par la Pierre
Angul:Lire pour se f:lire entendre des simples, incapables de
saisir la vérité profonde de son existence. Jean transcrivit
sans doute des visions que lui envoya la pierre mais étant
f:liblc il ne les comprit p:lS et camoufla son ignor.lI1ce sous
une foule de symboles indéchiffrAbles.

Les destinataires, les 7 églises nt: sont que les contacts habi­
tuels de Jean, persécutés comme lui par Rome. et auxquels il
souhaite transmettre sa profonde déception des institut.ions
et montrer une nouvelle forme d'attente messianique. Il
évoque bien entendu les luttes d'influences entre les diffé­
rents Arcanes, mais somme toute sans s'en préoccuper plus
que ça. On sent un profond fatalisme dans son propos.

I.es cbaÎnes poLIr qlli doit j}It't! enchaîné;

I.a morl par le glllil"t! polir (Jui (Ioit périr /Kir le glllive!

Apocal)'pse 13, JO

" faut leur résister et espérer mais dans tous les cas la victoi­
re est acquise à Dieu et à ses serviteurs. Il ne s'agit en fait que
dc faire en sorte qu'un maximum d'humains soient sauvés, la
venuc du Christ. bientôt. est écrite dans les étoiles.

Il suffit dc décoder : Dieu est le Grand Architecte De
L'Univers et il reviendra, victorieux.

Les Pro Memento ont une: vision assez semblable, en dehors

bien sur des allusions :lU G.A.D.L.U. ct à la pierre. Dit'u cst
Dieu ct il a même dit : "Je suis celui qui est, qui élait el qui
lJI'e11l '" (1-8). Qualll aux destinataires ils font rem:lrqucr que
les églises, qui au demeurJ.11t som assez peu connues dcs his­
toriens, sont présentées dans l'antre dans Ic::quel les 'lurait
visités un courrier Romain.

LES 4 VIVAJ TS
/)el""'lle Trime, il J'II comme Imt' mer.
Aussi Inmsp<ln.."le que dll crislal.

en jace dll Trone el aulour (/(' I.lli.

QIUltrt' l'if'llnts. aJ'all1 des yellx i,momlJrabies en (II'(II/t el t'II

Arrièt'(!.

Apoca1J1JSt' 4. 6.

Tous les protagonistes sont à peu près d'accord. Ces vers
désignent des hommes, des serviteurs de Dieu, mt:me si cer­
Lains l'ignorent ou l'am oublié. Le chiffre quatre dési~ne.

pour certains Nephilim de la Papesse, les ArCllllcs mineurs,
qui serJ.ient amenées à se confronter bientôt :IUX Ncphilim.
Ils sont cependant les seuls :1 partager ce point de vuc.

LES 4 CAVALIERS
.. Alors d"ns ma l,;sion.

fjlland l'Agneau a Olll"t!rl l',,,, des sept sceau.oc du Ut'",

j'ai el/tel/(I" l'WI des qualn! H,'(mts

din! fIl'f.!C IIne t'Oh comme ce/le tlt tO""ent!:
.. Vitms! ~

et )ai "li.
t't l'Oiti; lin cllel"",1 blanc;

celui ((fil' le mOlllail tellaÎt lm arc,

tille counm"e I"ijûl do""ée,
et it .wrtit e1l /)aÎlu/ueur el pour f'ltincn' encore.

.. /;'t ((fUllld il a o/wert le dell."\·ième sceau.

j'ai entendu le dell.:dème Vil'{mt di/Y! :
.. Viens ! ~

Alors sortil tOi autre cbet'al, co"leur de feu,

et tI ce/"l ((IIi le monlait

lIfuI do"né d'e"lel'er de la terre la paix,
pour 'Ille les gens s'e",re-tue"t,
et uI/e gra1lde épée luifût dmmt!e. ..

.. El q"wul it a Ollt'erl le trol!ii~meSCMU,

j'ai e"te,,,I,, le troisième 1100nl dire :
.. Viens! ..

El j'ai t'II,

et t'Oitli "" cl}(!"1I1 1Ioir,

cel"i qui le monlllÎt lenaÎ/ à la main u"e bolanc~.

El j'(,; enlendu comme une ooL'C au milieu (les qtUllrc Vlt.Jallls :

elle disllÎ/ :

.. lm litre de blé pour Imejou",ée de Irmm"!

Ne c:/Jlmgez pas le prix de. t'bulle el du ui" ! ~

El ((ualld il ({ OltlJerl le quatrlbme sce"u,
j'ai tmle"du la 1J0Loc du quatrième l'ivant qui disaft :
~ Vie"s.' ..

El j'''i t'Il,
ell'Oittllm cbel'alwrdiilre :
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Cl'//li q/li II/olltaif dessus, SOli 1/011/ était la .110rt,

I.'1le séjour lh's morts l'm'('otlljJaJ::,,ait.

Et il leurflÎt dolml' /JoII/YliI""II/, 111/ quarl dl' III ({'In'

1}(J1lI' tllel' /Jal' le p,lait'e, la fillllillt', la I11Ol't,

el par lesfml/les de la len-e,

AIJlJCltlYIJse 6. 1 - H.

RemomJi et Julien Claude sc tiennent :\ une interprétation
classique, les G\valiers symbolisent l'action tles Arcanes
mineurs, Le cavalier hlanc est la peslilence, porteur de hl.rc,
de lOute ëvi<.!ence [es Mystères. Le Rouge, armé lit' l'épée esl
le Temple, le Noir avec la halance l'st le denier, tandis que le
Vcrdâtrt: les Ro:-;e+Croix.

i'o'1ais Fr:.mcis Vasla~a. qui a plus travaillé sur cc sujCI en parti­
l'ulicr a unc th~oric toute différente. h~rétique même,
Il a dairel1lt'nt identifié les -4 vivants selon le schéma suivant:

LE TEMPLE
1.<'11(> loi, ('1 IIlt'SUn' le Telu/Jle de Diel/.

l'aulel, l'Iles aduralelfrs qui sUllllà.

,liais la COllr li l'extérieur du 7('11/1)/1.'

Laisse-la dl' côté, et Ile la lI/eSl/l"f! pas.

Gal' e(fe l'si dOllllée li/IX lIatio1l!, /Jai'elllies

APOCll~"I)se Il, 1-1

La majorité des auteurs n'y voient que le choix de Dieu de
privilégier les croyant:-. ct dc ne pas sc préoccuper des
païens, mais ici encore Vastaga sc distinguc. Il a une lecture
lillérale du Tc..xte ct l'da ne fait que le conforter dans son
idée: I"Apocalypse décrit la victoire du Temple.

LES 144 MILLE

Ikl'alll h' Tl'fil/(', il )' li COlllllle II/Il' mel:

Allssi fmllsl){/rf-'lIle qlle dl/ crislal.

('II fan' de 7hille el {/Illour (h' I.tll,

Qutllre l'lt'(/1IIS, ll.J'llIIf des ,1't'II.\· illlw1IIfJralJ!t's ell {/l'lIIlf 1.'1 ell

.41Tière.

AI)()ClI~J'pse 4, 6.

Saint Jean poursuit par:

• le premier lIif'llllt ressemble li /111 /.iO/l. ( ... )

le dellxlèllll' a 1111 jeulle (ml/l!lll/, (.,,)

IUftgtlll' dllimisièllle esl cum1llt' {'('Ile d'IIII bfl1llIlu'. (.,)

le qmltrlèlllC ressemble li 101 aigle ell plein 1'01.

C..e que Vastaga assimile d:l1ls l'ordre: le [jon au Temple, le
Taureau étant les Mystères, celui qui res..<o;(:'mble ;1 un homme
scrAil la Synarchie tandis que le quatrième, I"Aigle, les
Rose+Croix, Et cela change tout, car les cavaliers ne seraielll
plus au service des mêmes arc:U1es quc dans la lhéone clas­
sique ! U' Temple appelant le Cavalier blanc. les Myslères le
Cavalier à l'épée, la Synarchie le Cavalier ;1 la balance el les
Rose+Croix le cavalier verdâlre. Celte simple inversion ne
5erJ.Ït rien de bien grAve s'iJ n'étail dit il la fin de I"Apocalypst' :

Ceux qui seronl sauvés. [es porteurs du signe de Dieu au
front, D'évidencc, pour Remondi.lcs Synarques.!cs illuminés.
h:s serviteurs de la pierre dont la conscience, comme celle
des apôtres est éclairée par la flamme Il divine ~.

Julien Claude y voit une allusion ;1 1;1 foulc des chrétiens. 12
signifiant l'cnscmblc du Peuple dc Dieu (les 12 lribus
d'Israël, les 12 apôtres) el mille un grand nombre de per·
sonnes, 12xl2xlO00 = 144000, il ne peUl s'agir que de tout
le monlle, Quant au signe de Dieu sur le front, tous les c;llho-­
Iiques I"obliennenl le mercredi des cendres. lorsque l'on leur
trace une croix sur le front.

M;lis d'autres Pro Memento ont aussi avancé la théorie que
les 144 mille ser.lienl les Nephilim, l'élite des serviteurs dl'
Dieu, car il est dit: Il Ils n'auronl plus faim, ils n'auront plus
soif, la brlliure du soleil ne les accabler.l plus '", FaUI il com·
prendre par là que ces élus, porteurs du signe de Dieu gr.lvé
au front seraient ceux qui auraiel1l parfait le sentier d'or ct
ainsi atteint l'Agartha ?

LES DEUX TÉMOTNS

Ap(Jca~l'pse Il, 6- 7,

La figure des deux témoins est l'une des plus controVt'rsées
dans l'Apocalypse. certains y Ont \ru Pierre et Paul, d'autres l'an­
cien et le nouveau Testament. Remondi y vemlil les Nephilim
el Selenim qui serom détruits par la Bête, mais qui rejoindrol11
ensuite le royaume de Dieu, d'où ils sont venus, Pro Memento
esl majontain.:ment attaché :1 celte interprétation mais d'au­
cuns y voient aussi la Magie el la Kabbale, les deux sciences
occultes connues à l'époque el qui permeltent. IinéïJ.lcmcnt
d'accomplir les mêmes actions qut' celles de Elie ct Moise. Cc
qui sous-entendrait que la science occulte de la Lune Noire
:luïJ.il le pouvoir de détruire les deux autres ... A moins qu'i! Cil
exista encore une qui ne soit pas encore découverte?

Ces deux léll/ohls (JIll (CUI1/IIII:' le pro/JfJèh' I:'lie)

Le pOIl/viI' de fel'1l1erle deI, pOlir qll'illle /J'l'lll't' /Jas

/1!lIIlalll le It'IIIIJS fixé IHO' ll'urIJl'Opbélit'.

Ils 0111 aussi ( ..'olllllle Moïs(')

Le POllllOi,. dl' ("bal/gel' t'l'ail e/l sung

El de frtlpper la lerre de Iuutes sOl'llfs dl! plaies,

GlwqlleJois qu'ils le Il()udrrmt,

Mais lI/IlIIld ils tIIllVlIl (lCbell!' de IVlldrl! lel/I'lé1l/u(~IUlJ::e,

La Bêtl, qui sort de l'abfme leurfera la guerre.

Les lluillcra el les fera II/ourir.

Apocal)1Jse IY, 11-/3.

Cc qui signifie cI;ùrement que le cavalier blanc est un servi­
teur du Dieu qui va remporter la victoirt',- k nom qu'il porte
est le Verbe de Oieu » est asse'L clair, ct si en plus on consi­
dère qu'il porte un habit blanc et que celui ci est trempé de
rouge... Pour Vast:1ga lUle seule explication est possible
Saint Jean était un Templier et l'on ne peut qu'espérer l(uïl
se soit trompé. tes autres parJ1lèles entre ks projets qu';lurait
leTemple d'acquérir dt:s amles nuclé'.tircs ct les catastrophes
décrilC:::s dans le tc:::xte sacré étant assez faciles à établir Oe
soleil qui s'obscurcit, la poussière qui s'éli:vc etc ... ) on ne
peut qu'avoir des sueurs froides.

~ Puis j'a/ t'U le cid OUlJCI'I,

ell'Oici UII cbevlIl blu1I(: :

celui qui te monie s'appl!lIe NdNI! et Vérilable,

il juge elJailla gUf!n-e jllslice.
Ses )I(?,U- sonl comme tille flamme ard{!llIl!,

lt a plusieurs llfadèmes sur la têle

el 1111 /lom écril

que per,wllIle ne comUlÎl sauJ lui-miJme.

1/ esl babillé d'lfII lIéleme,,1 trempé de sUllg ,

eillf "om (JlI 'il /JOI'le est" le Ve.·be de Dit'Il ".

--------------(147)-------------



!,A FEMME
1/11 sig1/(' grand/use apparut tians le (:ie! .­

tille [eml1le,
aymll le suleil /JOli" 11I(lI/IC(I/(,

la Iflne SOIIS ses /Jie(I,ç,

el Slir 111 fête tUU' courO/me de douze étui/es.

AfJOC(lIJ'/lS(' 12. 1

Pour Remondi c'eslla femme qui enfante la descendance qui
comballra le Dragon et qui est la Pierre Angulaire, all service
du G.A.D.L.U.
Lc:s Pro ~1emenlo r voiem lïncarnation de Marie.

I.E DRAGON
1"::1 Lune Noire. le mal incarné, qui pervenit les champs
m:lgiques et les âmes, l'ennemi qui doit être combattu par
tous les moyens. A la limite certains de ses serviteurs pour­
ront fue sauvés, mais la majorité devr.l être détruite.

US BÊTES
Oc vils sauriens, serviteurs du Dragon. créatures de la Lune
noire. L'l première est. blessée à mort. mais sa plaie mortel­
le fût guérie .. et clle régna sur tous les hommes qui ne por­
taient pas le signe de Dieu.

Puis apparaît la seconde: Hète, d'origine terrestre ct qui sen
la première ct qui ne peut agir qu'en sa présence.

Il lu; a été donm! EJ'animer l'i,,wge de la Hêle,

Au point qu'elle se meUt' (l parier,
/:'1 'I" 'elle ftlSSt' Iller lOtiS Ct"U' qlli ne se prosterllent pliS

tlel'Emt l'image de lu bélt',
ApocalJpse 1J. 15

La seconde bête doit" gérer .. lïm~tge de la première Béte. Les
commentateurs ne sont P;IS d'accord. pour certains comme
Ih:mondi il s'agirJit des Séh:::nim qui construisent leurs
Imagos, tandis que pour les PrO Memento se seraient, plus
prosaïquement tous les adorateurs de Satan qui élèveraient
des autels:1 sa gloire,

Dans tous les cas, les Bêtes seront défaites, le Dr.lgon aussi
par Saim Michel, qui aux dires de la majorité de ces com­
mem;lleurs avisés est un Prince de la Kabbale. F:lut il y voir
une action des ephilim, seuls assez puissants pour l'invo­
quer? Ou encore comprendre que les hommes recevront ce
pou\'oir, car :.Au vainqueur. je donnerais à manger de l'arbre
de \'ie qui est dans le paradis de Dieu .. (2.7)

Ici il /tlltl êlre sage.
Cel"i qui ('si ,."tellige"/,
Qllïl/t,sse des CU/cllis sur /(' dJiffll! de la Bële,
Cilr I.'·t'st le chiffn.' d'un /)omme, et (.'e chiffre esl
Sil- cenl soi.wlllte-sLl:.

AjJocillypse 13. 18

Concernant le chiffre de la Bête il y a autant d'interprétations
qlle de commentateurs, Vous pouvez vous référer uLilement au
tome 1 des Cbrolliques de l'A/JOcaIY/Jse pour celle qui servird
d:lI1s la campagne, mais nous tenons également :1 vous faire
remarquer que Titan en Arec (feitan) a une valcur numérique

interne, en suivant les conventions de l'époque pour l'alpha·
bet grec, de 666. Et lorsque l'on sait que Ncphilim est traduit
parTiwn dans certaines éditions de la Dihle et que l'on connaît
J'histoire de JC:ln (voir CdA 1.1) on peut aisément comprendn:
la haine de ccrtainsTemplicrs catholiques envers les Kaïms.

tA JERUSAUM CHESTE
El je l'is

la Cité Sainle, Jérusalem ,wllt'('/le, qui descendait

du ciel, de cb('z Dieu.

j'('ulendis €lION ulle nn:l: cI,u"er. tlu Trone:

~ Voici la demellrt! de Dieu tII"f.'C les bommes. JI

aum SIl ,Iemellre m>ec eux .' ils sero"t sou fJeuptt', el

Itli, Dietl-lu'I!C-ellx, sem lellr Dieu. JI essuiera

IOllte larme de lellrs J'eux .' Ele morl il u'y 1.'11 mlrEl

pills ,'de pleur. de cri el "e peine, il" J'en allm plus,

car l'allcien monde s'en esl allé, ~

AjJocaIJ1Jse Z ,.

Celle·ci étant la finalité de l'Apocalypse, elle tient une plllce
tout à fait ;1 part dans les recherches,

Si lïntérl:t des Nephilim à l'égard de la Jérusalem Céleste est
évident (voir page 122), celui des humains ne l'est pas moins,
même si chacun a une idée différente de ce qu'il peut)' Lrou·
ver.

Une.: hypothèse que le Pro Memento élUdie seneuscmcnt
serd.it l'assimilation de la Jérusalem Céleste au ParJdis et au
royaume de Dieu. Cela soulève nombre de comfOverses el
une position commune est bien loin d·exister. Cenains pro.
nent tout simplement d'attendre la fin du cycle pour s'en
rendre compte. Car elle n'adviendm qu'après la batailJe, à la
chute de Babylone. Celle-ci a été décrite comme Rome, la
société de consommation. ou encore la Communauté
Européenne. Il esL possible, ct c'est 1:1 thèse deVaslaga que
.Jean avait en tête l'Atlantide qui pourmit être le symbole du
règne des Ka-élc.:mellts,

Remondi est très circonspect sur la question. Une hypothèse
inquiét:lnte lui semhlc non négligeable la fin du monde
serait n"lrquée par une fusion entre la terre et les Akash.a. La
Jérusalem Céleste semÎl en quelque sorte la Porte qui ferait
la jonction enLre les deux réalités, les deux mondes. Ceue
pone n'est pas e.:ncorc ouverte, pour le Synarque, cela ne doir
jamais se produire. la nécessité absolue est que le Oïdgon et
ses sen'iteurs soient détruits.

Chacun se H\frc désormais à de savants calculs el à de nom·
breuses explorations. Les plus avancées,celles de l'Arcane du
Chariot ont eu bien peu de succès pour le moment. Les • Fils
de la Pierre. (voir H.T. 5) sernJent susceptibles d'avoir des
renseignements sur le sujet et il est prévu que l'on essaye
prochainement de les rencontrer.

Que cc soit pour franchir la pone ou pour empêcher son
ouverture.: chacun cherche le moyen de se rendre dans la
Jérusalem Céleste. Une lutte impitoyable s'annonce entre les
forces occultes. Peut-être est·là les prémices du gïdnd
Apocalypse. ,

-------------(148)-------------
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